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Schweiz

Der Nationalrat will doch keine
schärfere Deklarationspflicht für
Rohstoffe in verpackten Lebens-
mitteln. Als er mit den Beratun-
gen zur Revision des Lebensmit-
telgesetzes begonnen hat, stand
er unter dem Eindruck des Skan-
dals um Lasagne mit nichtdekla-
riertem Pferdefleisch. Damals
setzte er sich noch für eine ver-
schärfte Deklarationspflicht ein.

Wegen Bedenken zur Gültigkeit
weist der Ständerat die
Erbschaftssteuerinitiative an
die vorberatende Kommission
zurück. Die Initiative tangiere
unterschiedliche politische
Bereiche, deshalb sei zu prüfen,
ob der Grundsatz der Einheit der
Materie verletzt sei. Weiter stört

sich der Ständerat an der rück-
wirkenden Kraft des Gesetzes.

Das Bundesverwaltungsgericht
heisst die Beschwerde eines
jungen Tessiners gut, dem die
Armee wegen seiner rechts-
extremistischen Gesinnung
keine Waffe hat anvertrauen
wollen. Für das Bundesverwal-

-man. 'mg

Rekrut mit Waffe.

tungsgericht ist die Gesinnung
kein Indiz für einen möglichen
Missbrauch einer Armeewaffe.

Der Nationalrat beschliesst,
dass im Reagenzglas gezeugte
Embryos vor der Einpflanzung
untersucht werden dürfen.
Bundesrat und Ständerat haben
die Untersuchungen nur bei
einer Veranlagung für schwere
Erbkrankheiten zulassen wollen.

Das Genfer Strafgericht verur-
teilt den ehemaligen Polizeichef
von Guatemala, Erwin Sperisen,
zu lebenslanger Haft. Der guate-
maltekisch-schweizerische
Doppelbürger sei schuldig oder
mitschuldig an der Ermordung
von sieben Häftlingen. (ald.)3 71
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La prison à vie pour
Erwin Sperisen
Le Tribunal criminel
de Genève a condamné
vendredi à la prison à vie
l'ex-chef de la police
du Guatemala

Erwin Sperisen, ancien chef de la
police nationale civile du Guate-
mala, a été reconnu coupable
d'avoir participé à l'exécution ex-
trajudiciaire de six détenus et
d'avoir abattu lui-même un pri-
sonnier.

L'accusé, âgé de 43 ans, bina-
tional suisse et guatémaltèque, est
demeuré impassible lors de
l'énoncé de la sentence, pronon-
cée devant une salle d'audience
comble pour l'occasion. L'épouse
d'Ervvin Sperisen, assise dans le
public en compagnie d'autres
membres de la famille du pré-
venu, n'a en revanche pas pu rete-
nir ses larmes. Les avocats de l'ex-
chef de la police ont annoncé
qu'ils recourront contre ce juge-
ment.

Le Tribunal criminel de Ge-
nève s'est dit convaincu que les
sept détenus de la prison de Pa-
von, qui ont trouvé la mort en

2006, ont été victimes d'exécu-
tions extrajudiciaires, et qu'Erwin
Sperisen, en tant que patron de la
police nationale civile (PNC), a
participé activement à ce plan se-
cret. Erwin Sperisen s'est trouvé
«aux endroits clés aux moments
clés», a fait remarquer la prési-
dente du Tribunal, Isabelle Cuen-
det. Les juges se sont notamment
appuyés sur plusieurs témoins qui
ont vu l'ancien chef de la police
guatémaltèque dans la maison où
les détenus ont été tués.

Pour les deux avocats d'Erwin
Sperisen, Giorgio Campa et Flo-
rian Baier, leur client a été victime
d'un procès «inéquitable» où le
droit de la défense a été bafoué».
A leurs yeux, leur client a été con-
damné «sur la base d'un dossier
truqué et vide», se fondant notam-
ment sur le témoignage «catastro-
phique» d'un ex-détenu français
de Pavon.

Le procureur, Yves Bertossa,
de son côté, qui avait requis la
prison à vie, s'est déclaré satisfait
du verdict. Alec Reymond, avocat
de la partie plaignante, a salué
«une issue judiciaire juste et nuan-
cée». ATS
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Bulletin d'informations de 07h00

* Burkhalter à Kiev pour l'investiture du nouveau président ukrainien
* Les Français opposés à la nouvelle carte des régions (sondage)
* Prison à vie pour l'ex-chef de la police du Guatemala

UKRAINE: Le président de la Confédération Didier Burkhalter, également en charge de la présidence de
l'OSCE, est arrivé vendredi à Kiev pour assister à la cérémonie d'investiture du président ukrainien Petro
Porochenko samedi. Les deux hommes doivent se rencontrer en marge de la manifestation.

M. Burkhalter s'est entretenu en soirée avec le premier ministre ukrainien Arseni Iatseniouk. Tous deux ont
convenu qu'il fallait poursuivre le dialogue national et organiser une nouvelle table ronde afin de tenter de
résoudre la crise en Ukraine, a indiqué le porte-parole du Département fédéral des affaires étrangères
(DFAE), Jean-Marc Crevoisier.

FRANCE: Les Français sont hostiles en majorité à la nouvelle carte des régions, dévoilée cette semaine par
François Hollande, selon un sondage Ifop que publie samedi "Midi Libre". Le président français propose de
faire passer le nombre de régions métropolitaines de 22 à 14.

Les Français sont 54% à désapprouver le redécoupage, dont 24% qui disent ne pas l'approuver du tout et
30% "plutôt pas". Si 46% des sondés se déclarent en faveur à la nouvelle carte, ils ne sont que 10% à
l'approuver "tout à fait" contre 36% qui s'y disent "plutôt" favorables.

TUNISIE: La torture persiste en Tunisie en dépit de la volonté affichée des autorités de mettre fin à cette
pratique très répandue sous le régime du président Ben Ali, s'est inquiétée vendredi l'ONU. Elle pointe la
mauvaise habitude de la police d'y recourir "en tant que raccourci dans l'enquête".

Il y a, certes, "des développements très encourageants" dans le domaine des droits de l'homme, a dit le
rapporteur des Nations unies sur la question Juan Méndez. Il cite notamment la création de l'instance "vérité
et dignité", chargée de mettre en place la "justice transitionnelle" en recensant et indemnisant les victimes des
abus depuis 1955.

MONDIAL: Alors que São Paulo, hôte du coup d'envoi du Mondial de football dans cinq jours, a connu un
vendredi de cauchemar, les employés du métro de la mégapole ont voté la reconduction de la grève pour un
troisième jour de suite. Ils exigent une hausse des salaires de 12,2%.

Les grévistes n'acceptent pas les 8,7% de réajustement salarial annuel proposé par la direction. Au départ, ils
réclamaient 16,5%, en invoquant l'inflation galopante.

CANADA: L'homme accusé d'avoir abattu trois policiers et d'en avoir blessé deux autres à Moncton, dans l'est
du Canada, a formellement été inculpé pour meurtres vendredi. Il encourt la prison à perpétuité, soit au
Canada une peine de 25 ans incompressibles.

L'assassin présumé, âgé de 24 ans, avait pris la fuite mercredi soir après avoir fait feu en pleine rue sur les
policiers, forçant les forces de l'ordre à boucler un périmètre de 10 km2 dans une zone résidentielle et boisée
de cette ville de 70'000 habitants du Nouveau-Brunswick.
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AUTOMOBILE: GM a annoncé vendredi un rappel de 100'000 véhicules supplémentaires. Le constructeur
automobile américain est depuis plusieurs mois sur le gril pour avoir tardé à rappeler 2,6 millions de Chevrolet
Cobalt, Saturn Ion entre autres, produites entre 2003 et 2011, associés à au moins 13 morts.

GM indique dans un communiqué que ce dernier train de rappel concerne 105'688 véhicules, dont 89'126
voitures aux Etats-Unis, pour plusieurs défauts dont certains peuvent empêcher les airbags de se déployer.
Le reste est au Canada et au Mexique.

GENÈVE: Le Tribunal criminel de Genève a condamné à la prison à vie Erwin Sperisen. L'ancien chef de la
police nationale civile du Guatemala a été reconnu coupable d'avoir participé à l'exécution extrajudiciaire de
six détenus et d'avoir abattu lui-même un prisonnier. Ses avocats ont annoncé qu'ils recourront contre ce
jugement.

L'accusé, âgé de 43 ans, double national suisse et guatémaltèque, est demeuré impassible lors de l'énoncé
de la sentence, prononcée devant une salle d'audience comble. Son épouse, assise dans le public en
compagnie d'autres membres de la famille, n'a pas pu retenir ses larmes.

TENNIS: L'Espagnol Rafael Nadal, tenant du titre, et le Serbe Novak Djokovic se sont qualifiés hier sans
problème pour la finale des Internationaux de France de tennis, deuxième levée du Grand Chelem disputée à
Roland Garros. Le gaucher de Manacor a écrasé le Britannique Andy Murray 6-3 6-2 6-1.

Le numéro deux mondial a pour sa part sorti le tombeur du Suisse Roger Federer, le Letton Ernests Gulbis
6-3 6-3 3-6 6-3. La finale du tableau féminin mettra elle aux prises cet après-midi la Russe Maria Sharapova à
la Roumaine Simona Halep.

SIM LOTERIES: Aucun parieur n'a réussi à deviner la combinaison gagnante du tirage de l'Euro Millions de
vendredi soir. Il fallait cocher les numéros 7, 25, 34, 40 et 49 ainsi que les deux "étoiles" 9 et 11.

Le montant à gagner lors du prochain tirage mardi sera de 144 millions de francs, a communiqué la Loterie
romande.

Prochain bulletin à 08h00
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Lebenslange Haft für Sperisen
Ex-Polizeichef von Guatemala mitschuldig an Häftlingsmorden

Genf. Das Genfer Strafgericht hat den
schweizerisch-guatemaltekischen Dop-
pelbürger Erwin Sperisen nach dreiwö-
chigem Prozess zu einer lebenslangen
Freiheitsstrafe verurteilt. Der ehemali-
ge Polizeichef von Guatemala wurde als
Mittäter bei sechs Morden an Häftlin-
gen und als Täter in einem weiteren Fall
schuldig gesprochen.

Der 43-jährige Sperisen war von Juli
2004 bis März 2007 Chef der Policia Na-
tional Civil (PNC) in Guatemala. Eine
UNO-Kommission warf ihm vor, Draht-
zieher von aussergerichtlichen Hinrich-
tungen gewesen zu sein und zusammen
mit anderen hohen Funktionären des
Landes eine kriminelle Organisation ge-
bildet zu haben.

Im April 2007 floh Sperisen nach
seinem Rücktritt als Polizeichef nach
Genf, wo er seit mehreren Jahren im
Visier einer Koalition von Nichtregie-
rungsorganisationen (NGO) war, die

ihn aufspüren und vor Gericht bringen
wollte. Im August 2012 wurde Sperisen
von der Genfer Justiz verhaftet und
wegen zehnfachen Mordes angeklagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa forderte
eine lebenslange Freiheitsstrafe für die-
se Verbrechen. Er warf dem ehemaligen
Polizeichef im Einzelnen vor, Morde an
zehn Häftlingen befohlen, geplant und
in einem Fall sogar selbst begangen zu
haben. Zum einen ging es um drei Häft-
linge, die im Oktober 2005 aus dem Ge-
fängnis El Infiernito ausgebrochen wa-
ren und später erschossen wurden.

Zum anderen soll der ehemalige Po-
lizeichef von Guatemala im September
2006 bei der Erstürmung des Gefäng-
nisses Pavön die Exekution von sieben
Gefangenen angeordnet haben. Speri-
sen bestritt die Vorwürfe und beteuerte
während des ganzen Prozesses immer
wieder seine Unschuld. Die Verteidi-
gung forderte einen Freispruch. SDA
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Spensen kassiert Höchststrafe
PROZESS Erwin Sperisen,
der ehemalige Polizeichef von
Guatemala, ist gestern vom
Genfer Strafgericht wegen
Mordes zu lebenslanger Haft
verurteilt worden.
Der seit 2012 in Genf inhaftierte
Erwin Sperisen kriegt die
Höchststrafe. Er ist schuldig an
der Ermordung von sieben Häft-
lingen im Gefängnis Pavon, wie
das Gericht in Genf gestern be-
fand. Die Häftlinge seien Opfer
aussergerichtlicher Hinrichtun-
gen geworden. Sein Motiv wurde
als «egoistisch» und «ausserge-
wöhnlich niederträchtig» beur-
teilt, genauso wie sein ganzes
Handeln als ehemaliger Polizei-
chef, wie die Richter in ihrem Ur-
teil festhielten. Der schweize-
risch-guatemaltekische Doppel-
bürger Sperisen soll gemäss Ur-
teil im September 2006 bei der
Erstürmung des Gefängnisses
Pavon einen Häftling eigenhän-
dig ermordet haben und in sechs
weiteren Fällen als Mittäter
agiert haben.

Das Gericht stützte sich auf

zahlreiche Zeugen, die es als
glaubwürdig einstufte. Sperisens
einzige Verteidigung sei gewesen,
zu beteuern, dass die Zeugen lü-
gen würden. Bei der Höhe der
Strafe berücksichtigte das Straf-
gericht insbesondere die Schwe-
re der Taten, die Zahl der Opfer
und die fehlende Empathie des
Angeklagten gegenüber den Ge-
fangenen.

Freigesprochen wurde Speri-
sen dagegen vom Vorwurf des
Mordes an drei Häftlingen, die im
Oktober 2005 aus dem Gefängnis
El Infiernito ausgebrochen wa-
ren und später erschossen wur-
den. In diesen Fällen kamen die
Richter zum Schluss, dass die
vorliegenden Fakten nicht ge-
nügten, um Sperisen schuldig zu
sprechen.
«Wichtiger Etappensieg»
Nichtregierungsorganisationen
äusserten gestern über Twitter
ihre Genugtuung über die Verur-
teilung Sperisens zu lebenslan-
ger Haft. Das Urteil sei eine wich-
tige Etappe im Kampf gegen
Straflosigkeit.

Sperisen war von Juli 2004 bis
März 2007 Chef der Policia Na-
tional Civil in Guatemala gewe-
sen. Im April 2007 floh Sperisen
nach seinem Rücktritt als Poli-
zeichef nach Genf, wo er seit
mehreren Jahren im Visier einer
Koalition von Nichtregierungs-
organisationen war, die ihn
aufspüren und vor Gericht brin-
gen wollte. Im August 2012
schliesslich wurde Sperisen von
der Genfer Justiz verhaftet und
wegen zehnfachen Mordes ange-
klagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa
hatte eine lebenslange Frei-
heitsstrafe für Sperisen gefor-
dert. Ihm wurde in Genf der
Prozess gemacht, weil er als Dop-
pelbürger nicht an Guatemala
ausgeliefert werden konnte. Der
43-Jährige bestritt die Vorwürfe
und beteuerte während des gan-
zen Prozesses seine Unschuld.

Javier Figueroa, der einst als
rechte Hand von Sperisen gegol-
ten hatte, war im Sommer 2013
von einem österreichischen Ge-
richt freigesprochen worden. sda
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Sperisen kassiert Höchststrafe
Prozess Erwin Sperisen, der ehemalige Polizeichef von Guatemala, ist gestern vom
Genfer Strafgericht wegen Mordes zu lebenslanger Haft verurteilt worden.
Der seit 2012 in Genf inhaftierte
Erwin Sperisen kriegt die
Höchststrafe. Er ist schuldig an
der Ermordung von sieben Häft-
lingen im Gefängnis Pavon, wie
das Gericht gestern in Genf be-
fand. Die Häftlinge seien Opfer
aussergerichtlicher Hinrichtun-
gen geworden. Sein Motiv wurde
als «egoistisch» und «ausserge-
wöhnlich niederträchtig» beur-
teilt, genauso wie sein ganzes
Handeln als ehemaliger Polizei-
chef, wie die Richter in ihrem Ur-
teil festhielten. Der schweize-
risch-guatemaltekische Doppel-
bürger Sperisen soll gemäss Ur-
teil im September 2006 bei der
Erstürmung des Gefängnisses
Pavon einen Häftling eigenhän-
dig ermordet haben und in sechs
weiteren Fällen als Mittäter
agiert haben.

Das Gericht stützte sich auf
zahlreiche Zeugen, die es als
glaubwürdig einstufte. Sperisens
einzige Verteidigung sei gewesen,

zu beteuern, dass die Zeugen lü-
gen würden. Bei der Höhe der
Strafe berücksichtigte das Straf-
gericht insbesondere die Schwe-
re der Taten, die Zahl der Opfer
und die fehlende Empathie des
Angeklagten gegenüber den Ge-
fangenen.

Freigesprochen wurde Speri-
sen dagegen vom Vorwurf des
Mordes an drei Häftlingen, die im
Oktober 2005 aus dem Gefängnis
El Infiernito ausgebrochen wa-
ren und später erschossen wur-
den. In diesen Fällen kamen die
Richter zum Schluss, dass die
vorliegenden Fakten nicht ge-
nügten, um Sperisen schuldig zu
sprechen.

«Wichtiger Etappensieg»
Nichtregierungsorganisationen
äusserten gestern über Twitter
ihre Genugtuung über die Verur-
teilung Sperisens zu lebenslan-
ger Haft. Das Urteil sei eine wich-
tige Etappe im Kampf gegen

Straflosigkeit.
Sperisen war von Juli 2004 bis

März 2007 Chef der Policia Na-
tional Civil in Guatemala gewe-
sen. Im April 2007 floh Sperisen
nach seinem Rücktritt als Poli-
zeichef nach Genf, wo er seit
mehreren Jahren im Visier einer
Koalition von Nichtregierungs-
organisationen war, die ihn
aufspüren und vor Gericht brin-
gen wollte. Im August 2012
schliesslich wurde Sperisen von
der Genfer Justiz verhaftet
und wegen zehnfachen Mordes
angeklagt. Staatsanwalt Yves
Bertossa hatte eine lebenslange
Freiheitsstrafe für Sperisen ge-
fordert.

Ihm wurde in Genf der Prozess
gemacht, weil er als Doppelbür-
ger nicht an Guatemala ausgelie-
fert werden konnte. Der 43-Jäh-
rige bestritt die Vorwürfe und be-
teuerte während des ganzen Pro-
zesses seine Unschuld. sda
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Lebenslange Strafe für
Ex-Polizeichef Sperisen
Genf Das Genfer Strafgericht
hat den schweizerisch-guatemal-
tekischen Doppelbürger Erwin
Sperisen gestern nach dreiwöchi-
gem Prozess zu einer lebenslangen
Freiheitsstrafe verurteilt. Der ehe-
malige Polizeichef von Guatemala
wurde als Mittäter bei sechs Mor-
den an Häftlingen und als Täter
in einem weiteren Fall schuldig
gesprochen.
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Ex-Polizeichef von Guatemala zu
lebenslanger Haft verurteilt

Erwin Sperisen ist gestern vom Genfer Strafgericht zu lebenslanger Haft verurteilt worden. Der ehemalige Polizeichef von
Guatemala war in einem Fall direkt schuldig und in sechs weiteren Fällen mitschuldig an der Ermordung von Gefangenen.

me,,

SYLVIE TAMBORINI

- '

Der schweizerisch-guatemalteki-
sche Doppelbürger Sperisen soll
laut dem Urteil im September 2006
bei der Erstürmung des Gefängnis-
ses Pavon einen Häftling eigenhän-
dig ermordet haben und in sechs
weiteren Fällen als Mittäter agiert

haben. Sein Motiv wurde von den
Richtern als «egoistisch» und «aus-
sergewöhnlich niederträchtig» be-
urteilt, genauso wie sein ganzes
Handeln, wie das Urteil festhält.

Die sieben Häftlinge seien Opfer
aussergerichtlicher Hinrichtungen
geworden, befand das Gericht. Es
stützte sich dabei auf zahlreiche
Zeugen, die es als glaubwürdig ein-
stufte. Sperisens einzige Verteidi-
gung sei gewesen, zu beteuern, dass
die Zeugen lügen würden.

Giorgio Campa (rechts) and Florian Baier, Sperisens Verteidiger, erscheinen zum Prozess in Genf. (FOTO KEYSTONE)

Ungenügende Faktenlage

Bei der Höhe der Strafe berücksich-
tigte das Strafgericht insbesondere
die Schwere der Taten, die Zahl der
Opfer und die fehlende Empathie
des Angeklagten gegenüber den Ge-
fangenen.

Freigesprochen wurde Sperisen
dagegen vom Vorwurf des Mordes
an drei Häftlingen, die im Oktober
2005 aus dem Gefängnis «El Infier-
nito» ausgebrochen waren und spä-
ter erschossen wurden. In diesen
Fällen kamen die Richter zum
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Schluss, dass die vorliegenden Fak-

ten nicht genügten, um Sperisen
schuldig zu sprechen.

NGO begrüssen Urteil

Nichtregierungsorganisationen
äusserten gestern über Twitter ihre
Genugtuung über die Verurteilung
Sperisens zu lebenslanger Haft. Das
Urteil sei eine wichtige Etappe im
Kampf gegen Straflosigkeit.

Sperisen war von Juli 2004 bis
März 2007 Chef der «Policia Natio-
nal Civil» (PNC) in Guatemala gewe-
sen. Die UNO-Kommission gegen
Straflosigkeit in Guatemala (CICIG)
warf Sperisen vor, Drahtzieher von
aussergerichtlichen Hinrichtungen
gewesen zu sein und zusammen mit
anderen hohen Funktionären des
Landes eine kriminelle Organisati-
on gebildet zu haben.

Nach Genf geflohen

Im April 2007 floh Sperisen nach sei-
nem Rücktritt als Polizeichef nach
Genf, wo er seit mehreren Jahren im
Visier einer Koalition von Nichtre-
gierungsorganisationen (NGO) war,
die ihn aufspüren und vor Gericht
bringen wollte. Im August 2012 wur-

de Sperisen von der Genfer Justiz
verhaftet und wegen zehnfachen
Mordes angeklagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa hat-
te eine lebenslange Freiheitsstrafe
für den schweizerisch-guatemalte-
kischen Doppelbürger gefordert. Er
warf Sperisen im Einzelnen vor,
Morde an zehn Häftlingen befohlen,
geplant und in einem Fall sogar
selbst begangen zu haben.

Sperisen wurde in Genf der Pro-
zess gemacht, weil er als Doppelbür-
ger nicht an Guatemala ausgeliefert
werden konnte.
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Giustizia Uccise sette detenuti
Ergastolo a Erwin Sperisen
III Come richiesto dal Ministero pubblico, l'ex
capo della polizia nazionale civile del Guate-
mala Erwin Sperisen, cittadino svizzero e gua-
temalteco arrestato a Ginevra nell'agosto 2012,
è stato condannato all'ergastolo ieri dal Tribu-
nale criminale di Ginevra, al termine di un
processo durato tre settimane. Secondo i giudi-
ci ha partecipato all'assassinio di sei detenuti
nel Paese centroamericano, uccidendo perso-
nalmente uno dei prigionieri. La Corte ritiene
che Sperisen abbia agito per motivi «egoistici»
e in modo «particolarmente odioso». Nel misu-
rare la pena i giudici hanno tenuto conto del
numero delle vittime e della «particolare as-
senza di scrupoli» dell'imputato.
Basandosi sulle numerose testimonianze, ri-
tenute credibili e concordanti, e sulle perizie
medico-legali il Tribunale è giunto alla con-
clusione che Sperisen ha agito quale

co-autoredelle esecuzioni, svoltesi durante un assalto
della polizia al penitenziario di Pavon nel
2006, vicino a Guatemala City.
I detenuti non sono morti in uno scontro con
le forze dell'ordine, ma in corso di esecuzioni

extragiudiziali. L'assalto, condotto inizialmen-
te sotto la responsabilità del sistema peniten-
ziario, è stato affidato successivamente alla
polizia nazionale civile, «il che ha posto in
pratica Erwin Sperisen alla testa delle opera-
zioni». L'alto ufficiale è inoltre stato visto «ai
posti cruciali nei momenti cruciali».
L'unico argomento invocato dall'imputato per
la propria difesa secondo la Corte è stato quel-
lo di affermare che le testimonianze sono
menzognere. In merito agli elementi presen-
tati durante il processo, l'imputato ha fornito
dichiarazioni «generali e superficiali».
Sperisen è invece stato prosciolto dall'accusa
di essere coinvolto nell'esecuzione di tre pri-
gionieri evasi nel 2005 dal penitenziario «El
Infiernito». In questo caso i giudici hanno rite-
nuto che non esistano prove sufficienti della
colpevolezza dell'ex capo della polizia, assen-
te durante l'intervento delle forze dell'ordine
volto a catturare i fuggiaschi.
La giustizia ginevrina tornerà ad occuparsi del
caso: i suoi difensori hanno infatti annunciato
che faranno ricorso.

Rapport page: 11/68



Date: 07.06.2014

Der Bund
3001 Bern
031/ 385 11 11
www.derbund.ch

Genre de média: Médias imprimés
Type de média: Presse journ./hebd.
Tirage: 46'575
Parution: 6x/semaine

N° de thème: 341.001
N° d'abonnement: 1094974
Page: 1
Surface: 1'545 mm²

Observation des médias
Analyse des médias
Gestion de l'information
Services linguistiques

ARGUS der Presse AG
Rüdigerstrasse 15, case postale, 8027 Zurich
Tél. 044 388 82 00, Fax 044 388 82 01
www.argus.ch

Réf. Argus: 54137442
Coupure Page: 1/1

Urteil
Lebenslange Haft für
Ex-Polizeichef wegen Mord
Erwin Sperisen ist vom Genfer Straf-
gericht zu lebenslanger Haft verurteilt
worden. Die Anwälte des seit 2012 in
Genf inhaftierten Ex-Polizeichefs von
Guatemala kündigten an, gegen das
Urteil zu rekurrieren.
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Lebenslang für Erwin Sperisen
Der Ex-Polizeikommandant von Guatemala mit Schweizer Pass wurde in Genf des Mordes und
der Mittäterschaft bei sechs Erschiessungen für schuldig befunden.

-

Lebenslange Haft: Das Gericht verkündet das Urteil. Zeichnung: Patrick Tondeux (Tribune de Geneve

/1
0- ',... , , 4 X
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Philippe Reichen
Genf

Unbeschwert schlenderte Erwin Speri-
sens Familie gestern Nachmittag zum
Genfer Palais de Justice. Und behielt die
gute Laune auch im Gerichtssaal. Zu-
mindest zu Beginn. Denn in den ersten
Minuten der Urteilsverkündung schien
es, als liessen die sieben Richter Gnade
vor Recht walten. Gerichtspräsidentin
Isabelle Cuendet sprach Erwin Sperisen
nach dem Grundsatz «in dubio pro reo»
von der Beteiligung an drei ausser-
gerichtlichen Erschiessungen entflohe-
ner Häftlinge frei. Sie betonte, zwar
halte es das Gericht für unbestritten,
dass Sperisens Direktuntergebene in sei-
nem Wissen und wohl auch Auftrag am
3. November 2005 und 1. Dezember
2005 die Männer aus dem Gefängnis «Il
Infiernito» (Die kleine Hölle) kaltblütig
erschossen und die Taten zu vertuschen
versuchten, aber dem Ex-Polizeikom-
mandanten könne man keine direkte Be-
teiligung nachweisen. Er habe sich nicht
am Tatort aufgehalten, auch wenn er mit
den Tätern möglicherweise per Funk
oder Telefon in Kontakt gewesen sei.

Ohne Gegenwehr erschossen
Wer die Argumente der Gerichtspräsi-
dentin nun kurz reflektierte und die wei-
teren Beweise im Mordprozess kannte,
ahnte, dass es mit der Milde für den An-
geklagten vorbei war. Denn bei der Ope-
ration «Pavo Real» (Vogel Strauss) im Ge-
fängnis Pavön am 25. September 2006,
die sieben Häftlinge das Leben kostete,
hielt sich Erwin Sperisen am Tatort auf.
Das beweisen Videoaufnahmen und
Fotos. Und darauf kam die Gerichts-
präsidentin sogleich zu sprechen.

Zwar ist keine der sieben Exekutio-
nen medial dokumentiert und Sperisen
betonte, die Operation nur überwacht,
aber keine Befehle erteilt zu haben.
Doch einzelne Polizisten und Gefängnis-
angestellte behaupteten das Gegenteil.

Die einen bezeugten, sie hätten den
43-Jährigen zur Tatzeit zum Ort der
Erschiessungen begleitet; andere sahen,
wie er schoss. Auch Zeuge Philippe B.,
der sagte: «Ich sah mit eigenen Augen,
wie Sperisen dem Häftling Jose Abraham
Tiniguar Guevara in den Kopf schoss.»

Das Gericht sah keinen Grund, an der

Glaubwürdigkeit von Philippe B. zu
zweifeln. Im Gegensatz zu Sperisens
Anwälten, die wiederholt herausstri-
chen, dass Philippe B. wegen eines Dop-
pelmords in Pavön eine lange Haftstrafe
absass und später für den französischen
Geheimdienst gearbeitet haben soll.

Das Gericht folgte im Fall Tiniguar
auch dem Befund der Gerichtsmedizine-

rin, die festhielt, der Häftling sei aus
nächster Nähe und ohne Gegenwehr er-
schossen worden. Eine ballistische
Expertise ergab zudem, dass die aus
Tiniguars Körper geborgenen Gewehr-
kugeln aus einer Waffe stammen könn-
ten, wie sie Sperisen während der Ope-
ration auf sich trug. Dass sich das Opfer
wehrte, schloss das Gericht aus.

Es kam also wie erwartet: Das Gericht
sprach den Ex-Polizeichef im Rahmen
der Operation Pavön schuldig, einen
Mord selbst begangen zu haben und an
sechs Erschiessungen beteiligt gewesen
zu sein. Die Gerichtspräsidentin nannte
Sperisens Handeln «egoistisch», «skru-
pellos» und «aussergewöhnlich nieder-
trächtig». Der Verurteilte nahm das Ver-
dikt regungslos hin. Seine Frau brach im
Gerichtssaal in Tränen aus. Noch Minu-
ten nach dem Urteil stand die Familie
perplex, schockiert und mit starrem
Blick im Gerichtssaal.

Der nach der mehr als einstündigen
und gewissenhaft detaillierten Urteils-
verkündung sichtlich aufgewühlte

Staatsanwalt Yves Bertossa bezeichnete
Sperisens Taten in einer kurzen Stel-
lungnahme als die «abscheulichsten»
und «kaltblütigsten» Straftaten über-
haupt. Für die Opfer erfülle es ihn mit
Genugtuung, dass die Verantwortlich-
keit für ihren Tod endlich geklärt sei.

Internationale Bedeutung
Sperisens Verteidiger Daniel Baier emp-
fand das Urteil hingegen als «traurig»
und «schockierend», er kündigte umge-
hend an, in Berufung zu gehen. Baier
bekundete insbesondere Mühe damit,
dass ein österreichisches Gericht
Javier Figueroa, Jugendfreund und
rechte Hand von Polizeichef Sperisen,
im Oktober 2013 von jeglicher Schuld
freigesprochen hatte, während sein
Mandant wenige Monate danach in Genf

verurteilt worden ist.
Figueroa selbst hatte in Genf als Ent-

lastungszeuge ausgesagt. Seine Ausfüh-
rungen beeindruckten das Gericht aber
wenig. Guatemalas Ex-Staatspräsident
Oscar Berger, der im Figueroa-Prozess

zu dessen Gunsten ausgesagt hatte,
hörte das Genfer Gericht nicht an.

In den letzten Tagen wurde betont,
der Sperisen-Prozess sei ein wichtiger
Beitrag zur internationalen Strafjustiz.
Um ihm das nötige Gewicht zu geben,
verglichen ihn Anwälte und die Men-
schenrechtsorganisation Trial, die
Staatsanwalt Bertossa mit Beweismitteln
versorgte, gar mit einem Kriegsver-
brechertribunal. Natürlich waren die Di-
mensionen im Sperisen-Prozess kleiner,
aber der Vergleich scheint nicht falsch,
musste das Gericht doch Tötungsdelikte
aufklären, die sich in Tausenden Kilome-
ter Entfernung abgespielt hatten.

Trial-Anwalt Philip Grant wertete das
Urteil im Fall Sperisen als «streng», ist
aber zuversichtlich, dass sich wegen des
gestrigen Verdikts bald auch Carlos Viel-
mann, Ex-Innenminister von Guatemala
und direkter Vorgesetzter von Erwin
Sperisen, vor Gericht verantworten
muss. Vielmann ist einst nach Spanien
geflohen, dort sitzt er derzeit in Unter-
suchungshaft.
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Spensen kassiert Höchststrafe
PROZESS Erwin Sperisen,
der ehemalige Polizeichef von
Guatemala, ist gestern vom
Genfer Strafgericht wegen
Mordes zu lebenslanger Haft
verurteilt worden.
Der seit 2012 in Genf inhaftierte
Erwin Sperisen kriegt die
Höchststrafe. Er ist schuldig an
der Ermordung von sieben Häft-
lingen im Gefängnis Pavon, wie
das Gericht in Genf gestern be-
fand. Die Häftlinge seien Opfer
aussergerichtlicher Hinrichtun-
gen geworden. Sein Motiv wurde
als «egoistisch» und «ausserge-
wöhnlich niederträchtig» beur-
teilt, genauso wie sein ganzes
Handeln als ehemaliger Polizei-
chef, wie die Richter in ihrem Ur-
teil festhielten. Der schweize-
risch-guatemaltekische Doppel-
bürger Sperisen soll gemäss Ur-
teil im September 2006 bei der
Erstürmung des Gefängnisses
Pavon einen Häftling eigenhän-
dig ermordet haben und in sechs
weiteren Fällen als Mittäter
agiert haben.

Das Gericht stützte sich auf

zahlreiche Zeugen, die es als
glaubwürdig einstufte. Sperisens
einzige Verteidigung sei gewesen,
zu beteuern, dass die Zeugen lü-
gen würden. Bei der Höhe der
Strafe berücksichtigte das Straf-
gericht insbesondere die Schwe-
re der Taten, die Zahl der Opfer
und die fehlende Empathie des
Angeklagten gegenüber den Ge-
fangenen.

Freigesprochen wurde Speri-
sen dagegen vom Vorwurf des
Mordes an drei Häftlingen, die im
Oktober 2005 aus dem Gefängnis
El Infiernito ausgebrochen wa-
ren und später erschossen wur-
den. In diesen Fällen kamen die
Richter zum Schluss, dass die
vorliegenden Fakten nicht ge-
nügten, um Sperisen schuldig zu
sprechen.
«Wichtiger Etappensieg»
Nichtregierungsorganisationen
äusserten gestern über Twitter
ihre Genugtuung über die Verur-
teilung Sperisens zu lebenslan-
ger Haft. Das Urteil sei eine wich-
tige Etappe im Kampf gegen
Straflosigkeit.

Sperisen war von Juli 2004 bis
März 2007 Chef der Policia Na-
tional Civil in Guatemala gewe-
sen. Im April 2007 floh Sperisen
nach seinem Rücktritt als Poli-
zeichef nach Genf, wo er seit
mehreren Jahren im Visier einer
Koalition von Nichtregierungs-
organisationen war, die ihn
aufspüren und vor Gericht brin-
gen wollte. Im August 2012
schliesslich wurde Sperisen von
der Genfer Justiz verhaftet und
wegen zehnfachen Mordes ange-
klagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa
hatte eine lebenslange Frei-
heitsstrafe für Sperisen gefor-
dert. Ihm wurde in Genf der
Prozess gemacht, weil er als Dop-
pelbürger nicht an Guatemala
ausgeliefert werden konnte. Der
43-Jährige bestritt die Vorwürfe
und beteuerte während des gan-
zen Prozesses seine Unschuld.

Javier Figueroa, der einst als
rechte Hand von Sperisen gegol-
ten hatte, war im Sommer 2013
von einem österreichischen Ge-
richt freigesprochen worden. sda
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Erwin Sperisen
condannato all'ergastolo
L'ex capo della polizia nazionale civile
del Guatemala Erwin Sperisen è stato
condannato all'ergastolo dal Tribunale
criminale di Ginevra, dopo tre settimane
di processo. Secondo i giudici, il cittadi-
no svizzero e guatemalteco ha partecipa-
to all'assassinio di sei detenuti nel Paese
centroamericano ed ha ucciso personal-
mente uno dei prigionieri.
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JUSTICE GENEVOISE

La prison à vie pour Sperisen
Le Tribunal criminel de Genève
a condamné hier à la prison à vie
Erwin Sperisen. L'ancien chef de
la police nationale civile du Gua-
temala a été reconnu coupable
d'avoir participé à l'exécution ex-
trajudiciaire de six détenus et
d'avoir abattu lui-même un pri-
sonnier. Les avocats d'Erwin Spe-
risen ont annoncé qu'ils recour-
ront contre ce jugement.

L'accusé, âgé de 43 ans, dou-
ble national suisse et guatémal-
tèque, est demeuré impassible
lors de l'énoncé de la sentence.
L'épouse d'Erwin Sperisen, assise
dans le public en compagnie d'au-
tres membres de la famille du pré-
venu, n'a en revanche pas pu rete-
nir ses larmes.

Le tribunal s'est dit convaincu
que les sept détenus de la prison
de Pavon qui ont trouvé la mort,
en 2006, durant l'opération de
sécurisation du pénitencier guaté-
maltèque, ont été victimes d'exé-
cutions extrajudiciaires et qu'Er-
win Sperisen, en tant que patron
de la police nationale civile
(PNC), a participé activement à ce
plan secret.

Erwin Sperisen
s'est trouvé «aux en-
droits clés aux mo-
ments clés», a fait
remarquer la prési-
dente du tribunal Isa-
belle Cuendet. Les
juges se sont notam-
ment appuyés sur
plusieurs témoins qui
ont vu l'ancien chef
de la police guaté-
maltèque dans la
maison où les déte-
nus ont été tués.

Pour les avocats
de la défense, Giorgio
Campa et Florian
Baier, leur client a été
victime d'un procès
«inéquitable» où «le
droit de la défense a été bafoué». A
leurs yeux, leur client a été
condamné «sur la base d'un dos-
sier truqué et vide».

Le procureur Yves Bertossa,
qui avait requis la prison à vie, s'est
déclaré satisfait du verdict. Le juge-
ment reconnaît que des personnes
ont été assassinées au Guatemala
et confirme qu'Erwin Sperisen a
créé un escadron de la mort.

Erwin Sperisen est resté impassible.
KEYSTONE/DESSIN GILLES-EMMANUEL FIAUX

Erwin Sperisen avait été in-
terpellé à Genève en août 2012
et se trouvait depuis en déten-
tion provisoire. Si la justice gene-
voise l'a condamné pour l'opéra-
tion Pavon en 2006, elle l'a en
revanche acquitté pour les as-
sassinats de trois fugitifs qui
s'étaient échappés du péniten-
cier El Infiernito en 2005.

ATS
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Sperisen condannato all'ergastolo
Riconosciuto colpevole l'ex
capo della polizia guatemalteca.
I suoi legali faranno ricorso.

Ats

L'ex capo della Polizia nazionale civile
del Guatemala Erwin Sperisen è stato
condannato all'ergastolo ieri dal Tribu-
nale criminale di Ginevra, al termine di
un processo durato tre settimane. Secon-
do i giudici, il cittadino svizzero e guate-
malteco ha partecipato all'assassinio di
sei detenuti nel Paese centroamericano e
ha ucciso personalmente uno dei prigio-
nieri del penitenziario di Pavon nel 2006.
La Corte ritiene che Sperisen abbia agito
per motivi "egoisti" e in modo "partico-
larmente odioso". Nel misurare la pena -
identica a quella chiesta dal Ministero
pubblico - i giudici hanno tenuto conto
del numero delle vittime e della "partico-
lare assenza di scrupoli" dell'uomo.
Basandosi sulle numerose testimonian-
ze, ritenute credibili e concordanti, il Tri-
bunale è giunto alla conclusione che
l'imputato ha agito quale coautore delle
esecuzioni, svoltesi durante un assalto
della polizia a Pavon, vicino a Guatemala
City, un penitenziario da tempo control-
lato dagli stessi prigionieri. I detenuti -
rileva il Tribunale - non sono morti in
uno scontro con le forze dell'ordine; sono
stati uccisi nel corso di esecuzioni extra-
giudiziali, fatto confermato sia da testi-

moni che dalle perizie medico-legali, l'imputato ha fornito dichiarazioni "ge-
L:assalto, condotto inizialmente sotto la nerali e superficiali". Sperisen è invece
responsabilità del sistema penitenziario, stato prosciolto dall'accusa di aver preso
è stato in seguito affidato alla Polizia na- parte all'esecuzione di tre prigionieri
zionale civile, "il che ha posto in pratica evasi nel 2005 dal carcere 'El Infiernito:
Erwin Sperisen alla testa delle operazio- Il 43enne era stato arrestato a Ginevra
ni': l:alto ufficiale è inoltre stato visto "ai nel 2012. L:uomo era stato denunciato da
posti cruciali nei momenti cruciali", sot- diverse Ong che lottano affinché siano
tolinea la Corte. Sperisen, inoltre, ha uc- puniti i responsabili delle esecuzioni ex-
ciso di persona un detenuto. tragiudiziali in Guatemala. In una nota,
Lunico argomento da lui invocato per la le stesse Ong salutano la sentenza quale
propria difesa - prosegue la Corte - è sta- "tappa importante per la lotta contro
to di affermare che le testimonianze l'impunità". I legali di Sperisen hanno an-
sono menzognere. E durante il processo, nunciato che faranno ricorso.

Sperisen KEYSTONESperisen KEYSTONE
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Prison à vie pour
sPnt exéeutions

in 4ierisen (ten
téléphone), le 25 s
2006 à la prison
aux côtés du dé_m_
KEYSTONE

ip
l'Intérieur C te

_.,, _ e ...

PROCÈS D'ERWIN SPERISEN

ei

4

La justice genevoise a reconnu coupable l'ex-chef de la Police du
Guatemala d'avoir participé à sept exécutions extrajudiciaires.

Erwin Sperisen (tenant un
téléphone), le 25 septembre
2006 à la prison de Pavon
aux côtés du m. istre de
l'Intérieur Ca s

?
Vielmann.

KEYSTONE
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Prison à vie pour Erwin Sperisen
PROCÈS Le Tribunal s'est montré catégorique en condamnant
l'ex-policier guatémaltèque pour son rôle dans sept exécutions.
BENITO PEREZ

Perpétuité. Après trois semaines d'intenses
audiences, le Tribunal criminel de Genève a
reconnu Erwin Sperisen «co- auteur» de
l'assassinat de six détenus et d'avoir abattu
lui-même un autre prisonnier. L'ancien
chef de la Police nationale civile du Guate-
mala, qui a écopé de la peine la plus lourde
en droit suisse, fera recours devant la
chambre pénale de la Cour de justice, ont
annoncé ses avocats.

Le verdict a été rendu hier après-midi
dans une salle d'audience archibondée.
Dans un silence sépulcral, l'accusé, âgé de
43 ans, double national suisse et guaté-
maltèque, a écouté, impassible, la prési-
dente Isabelle Cuendet lire la sentence des
juges. Le Tribunal s'est dit convaincu que
les sept détenus de la prison de Pavon qui
ont trouvé la mort, le 25 septembre 2006,
durant l'opération de sécurisation du pé-
nitencier guatémaltèque, ont été victimes
d'exécutions extrajudiciaires et qu'Erwin
Sperisen, en tant que patron de la Police
nationale civile (PNC), a participé active-
ment à ce plan secret.

Présent aux endroits clés
Sperisen a en particulier pris part à deux

réunions de préparation le matin même de
l'opération. Lors de ces rencontres étaient
présents ceux qui seraient les principaux
exécuteurs du plan secret ainsi que toute la
hiérarchie des forces de l'ordre.

;sr

ir 1

Le procès d'Erwin Sperisen s'est achevé de la pire façon pour le binational,
condamné à la prison à perpétuité.KEysToNE

Une fois dans le pénitencier, Erwin
Sperisen s'est trouvé «aux endroits clés aux
moments clés», a fait remarquer Isabelle
Cuendet. Les juges se sont notamment ap-
puyés sur plusieurs témoins qui l'ont vu
dans la maison où les détenus ont été tués.
Le chef de la Police a aussi été aperçu avec
la liste des détenus à liquider sur les lieux
où le tri des prisonniers a été réalisé. Même
quand il s'est trouvé à distance des faits, il
était tenu régulièrement informé de
l'avancement des opérations.

Toutes les victimes ont été vues vi-
vantes et maîtrisées par de nombreuses
personnes après le début de l'opération de
reprise en main de la prison. Les scènes de
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crime ont ensuite été maquillées pour faire
croire que les prisonniers étaient morts en
résistant aux forces de l'ordre. Outre les té-
moignages, les juges se sont appuyés sur
les expertises médico-légales qui démon-
trent que les victimes ont été abattues à
bout portant et non lors de combats.

Le Tribunal a notamment pris en comp-
te les déclarations d'un détenu français, qui
purgeait à l'époque une peine de trente ans
pour un double assassinat, et qui a indiqué
avoir vu Erwin Sperisen tirer à bout portant

sur un détenu. Les juges ont considéré ce té-
moignage comme «crédible», au vu de sa
description précise des lieux et du détenu
assassiné. Le fait que ce dernier ait été tué
d'une balle dans le haut du torse et non dans
la tête n'affaiblit pas ce récit-clé, selon les
juges, d'autant que la présence de poudre
sur le visage du cadavre prouve la proximité
du tir. Quant à ses approximations sur l'heu-
re de l'assassinat, elles sont «compréhen-
sibles» dans un tel contexte de tension.

Pour expliquer cette exécution som-
maire, le Tribunal a mentionné la tradition,
au sein des escadrons de la mort, que tous
ses membres trempent leurs mains dans le
sang pour éviter que quelqu'un ne parle
par la suite.

A son accession à la tête de la PNC, Er-
win Sperisen a constitué son propre groupe
secret, les «éléphants démolisseurs»,
chargé des opérations spéciales, auquel
ont été affectés Victor Rivera, Victor Soto et
les frères Benitez, reconnus comme les
personnages centraux des exactions
menées à Pavon. Aux dires de Javier Figue-
roa, l'ancien bras droit d'Erwin Sperisen,
les exécutions extrajudiciaires ont toujours
existé au Guatemala.

Les juges genevois n'ont pas apprécié
les réponses évasives de l'accusé durant le
procès. Celui-ci «n'a cessé de rester dans
les généralités lorsqu'il était interrogé sur
des points précis du dossier». Ils ont re-
gretté son absence de remords et d'empa-
thie pour les victimes. Ils l'ont condamné à
verser 30000 francs à la plaignante, mère
d'un détenu assassiné.

Satisfaction des ONG
Pour les deux avocats d'Erwin Speri-

sen, Giorgio Campa et Florian Baier, leur

client a été victime d'un procès «inéqui-
table». A leurs yeux, celui-ci a été
condamné «sur la base d'un dossier tru-
qué et vide». Un appel est d'ores et déjà
annoncé.

Du coté des ONG, qui ont lutté pour
qu'Erwin Sperisen, réfugié en Suisse de-
puis 2007, soit jugé, on voyait au contrai-
re dans ce verdict «l'illustration que
l'idéal de justice peut se concrétiser mal-
gré la distance, malgré la complexité du
dossier et malgré les intimidations», se-
lon les mots de Philip Grant, directeur de
TRIAL. Pour l'ACAT-Suisse, Bettina Ryser
a voulu souligner «le courage des té-
moins, des victimes, des autorités et des
ONG», tant «le climat demeure pesant
pour les victimes et les défenseurs des
droits humains au Guatemala». AVEC L'ATS
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éditorial
BENITO PEREZ

La
condamnation hier à Genève d'Erwin

Sperisen à la perpétuité fera date. L'ex-
chef de la Police du Guatemala a été re-
connu coauteur de six «exécutions ex-

trajudiciaires» et protagoniste direct d'une
septième le 25 septembre 2006 au pénitencier
de Pavon. Si le verdict du Tribunal criminel sera
bien entendu attaqué en appel, sa dureté, sa
clarté marquent une étape importante dans la
lutte contre l'impunité au Guatemala et
confortent le principe même de la justice inter-
nationale.

Sans l'ombre d'une ambiguïté, la Cour a
donc établi la planification et la réalisation de
sept assassinats par un escadron de la mort
constitué au plus haut niveau de la hiérarchie
sécuritaire du pays. Pour les juges, non seule-
ment le chef de la Police nationale dirigeait la
manoeuvre mais il le faisait en lien direct avec le
directeur des Prisons, Alejandro Giammattei,
ex-candidat à la présidence, et le ministre de
l'Intérieur Carlos Vielmann. Pour ce dernier, qui
attend son procès en Espagne, la sentence ge-
nevoise est de bien mauvais augure.

A contrario, pour les partisans de l'Etat de
droit au Guatemala, la condamnation de Speri-
sen est presque une bouée de sauvetage.
Après une embellie sous la présidence d'Alvaro
Colom (2008-2012) et le mandat de la procu-

PAS DE
FRONTIÈRE

À LA
JUSTICE

reure Claudia Paz (2010-2014), la justice cen-
traméricaine émet à nouveau d'inquiétants si-
gnaux. Depuis l'annulation de la condamnation
pour génocide de l'ex-dictateur Rios Montt, les
revers judiciaires se multiplient. En février,
Claudia Paz était même destituée, puis interdi-
te de se représenter. A la veille du procès gene-
vois, le parlement guatémaltèque a été jusqu'à
décréter «juridiquement non viable» la recon-
naissance d'un génocide durant la guerre civile
(200 000 morts).

Or, le Tribunal criminel de Genève l'a ex-
pressément mentionné: le «nettoyage social»
a une longue histoire au Guatemala, que ce soit
pour faire taire des leaders sociaux ou des
communautés en lutte, ou pour se débarrasser
de délinquants, surtout s'ils dérangent les tra-
fics contrôlés par tel ou tel oligarque... Ce phé-
nomène, sous couvert de combattre la crimi-
nalité, est encore aujourd'hui approuvé, plus
ou moins explicitement, par beaucoup de Gua-
témaltèques, mais nié sur la place publique, où
l'on parle d'un fantasme d'ONG. Désormais,
cette réalité porte aussi le sceau de la justice
suisse.

Ce n'est pas le moindre mérite des mili-
tants des droits humains et du Ministère public
genevois, qui ont bâti un dossier solide sur les
agissements de l'Helvéto-guatémaltèque.
Preuve est faite que la justice peut se rendre
sans frontière, dès lors qu'elle est menée avec
compétence. La dignité et les droits humains
sont les mêmes dans tous les pays.
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Prison à vie pour l'ex-chef
de la police du Guatemala
JUSTICE Le Tribu-
nal criminel de Ge-
nève a condamné hier
Erwin Sperisen à la
prison à vie. L'ancien
chef de la police na-
tionale civile du Gua-
temala, détenu à Ge-
nève depuis 2012, a
été reconnu coauteur
de six assassinats et auteur direct
d'un autre lors d'une opération
de sécurisation à la prison de Pa-
von en 2006.

Le mobile est égoïste et parti-
culièrement odieux tout comme
la manière d'agir, ont relevé les
juges dans leur verdict. Ils ont
notamment retenu la gravité des
faits, le nombre de victimes et
l'absence d'empathie du prévenu
pour fixer la peine.

Ces sept détenus
ont été victimes
d'exécutions extraju-
diciaires, a relevé le
Tribunal criminel en
se basant sur de nom-
breux témoignages
jugés crédibles. La
seule défense d'Erwin
Sperisen a été d'affir-

mer que les témoins mentaient,
déplorent les juges.

Erwin Sperisen, binational
helvético-guatémaltèque, a en
revanche été acquitté des char-
ges de trois autres assassinats
lors de la traque de trois fugitifs
du pénitencier El Infiernito en
2005. Les juges ont estimé dans
ces cas qu'il n'y avait pas d'élé-
ments suffisants pour inculper
Erwin Sperisen. ATS

7
Erwin Sperisen a été
reconnu coupable de six
assassinats en tant que
coauteur, et d'un autre
comme auteur direct
au cours d'une opération
à la prison de Pavon.

7
Erwin Sperisen a été
reconnu coupable de six
assassinats en tant que
coauteur, et d'un autre
comme auteur direct
au cours d'une opération
à la prison de Pavon.
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GENÈVE

Prison à vie pour
Erwin Sperisen
Le Tribunal criminel de Genève a
condamné hier Erwin Sperisen
(photo Keystone), bi-national
helvético-guatémaltèque,
à la prison à vie. L'ex-chef
de la police nationale civile du
Guatemala, détenu à Genève
depuis 2012, a été reconnu co-
auteur de six assassinats et
auteur direct d'un autre lors
d'une opération de sécurisation
qui s'est déroulé à la prison
de Pavon en 2006. Ars
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PROCES SPERISEN

L'ex chef de la police du Guatemala
condamné à la prison à vie

Le Tribunal criminel de
Genève a condamné hier à
la prison à vie Erwin Speri-

sen.

L'ancien chef de la police
nationale civile du Guate-
mala a été reconnu coupa-
ble d'avoir participé à l'exé-
cution extrajudiciaire de six
détenus et d'avoir abattu
lui-même un prisonnier.

Les avocats d'Erwin Spe-
risen ont annoncé qu'ils re-
courront contre ce juge-
ment.

L'accusé, âgé de 43 ans, dou-
ble national suisse et guaté-
maltèque, est demeuré impas-
sible lors de l'énoncé de la sen-
tence, prononcée devant une
salle d'audience comble pour
l'occasion. L'épouse d'Erwin
Sperisen, assise dans le public
en compagnie d'autres mem-
bres de la famille du prévenu,
n'a en revanche pas pu retenir
ses larmes.

Le Tribunal criminel de Ge-
nève s'est dit convaincu que
les sept détenus de la prison
de Pavon qui ont trouvé la
mort, en 2006, durant l'opéra-
tion de sécurisation du péni-
tencier guatémaltèque, ont été

victimes d'exécutions extraju-
diciaires et qu'Erwin Sperisen,
en tant que patron de la police
nationale civile (PNC), a parti-
cipé activement à ce plan se-
cret.

Responsable
Erwin Sperisen s'est trouvé

«aux endroits clés aux mo-
ments clés», a fait remarquer
la présidente du tribunal Isa-
belle Cuendet. Les juges se
sont notamment appuyés sur
plusieurs témoins qui ont vu
l'ancien chef de la police gua-
témaltèque dans la maison où
les détenus ont été tués.

Toutes les victimes ont été

Les avocats d'Erwin Sperisen (ici Giorgio Campa) ont annoncé leur volonté de faire recours. PHOTO KEY
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vues vivantes et maîtrisées par
de nombreuses personnes
après le début de l'opération
de reprise en main de la pri-
son. Les scènes de crime ont
ensuite été maquillées pour
faire croire que les prisonniers
morts avaient opposé une ré-
sistance armée aux forces de
l'ordre.

Dans son jugement, le tri-
bunal a aussi pris en compte,
les déclarations d'un détenu
français, qui purgeait à l'épo-
que une peine de 30 ans à la
prison de Pavon pour un dou-
ble assassinat, et qui a indiqué
avoir vu Erwin Sperisen tirer à
bout portant sur un détenu.
Les juges ont considéré ce té-
moignage comme «crédible».

Un conflit personnel
Pour expliquer cette exécu-

tion sommaire, le tribunal a
mentionné des rumeurs qui

faisaient état d'un conflit per-
sonnel entre Erwin Sperisen
et le détenu qu'il a abattu. Il
était aussi courant, au sein des
escadrons de la mort, que tous
les membres du commando
trempent leurs mains dans le
sang pour éviter que quel-
qu'un ne parle par la suite.

Le Tribunal criminel a esti-

mé qu'Erwin Sperisen a
constitué autour de lui un
groupe, surnommé «les élé-
phants démolisseurs», pour
effectuer les basses besognes.
Les juges ont rappelé les dires
de Javier Figueroa, l'ancien
bras droit d'Erwin Sperisen,
qui a affirmé que les exécu-
tions extrajudiciaires ont tou-
jours existé au Guatemala.

Les juges genevois n'ont pas
apprécié les réponses évasives
de l'accusé durant le procès.
Celui-ci «n'a cessé de rester
dans les généralités lorsqu'il
était interrogé sur des points
précis du dossier».

Il a ainsi toujours nié avoir
tenu deux réunions prépara-
toires avec les membres de
l'escadron de la mort avant
l'assaut de la prison par les for-
ces de sécurité.

Procès inéquitable
Pour les deux avocats d'Er-

win Sperisen, Giorgio Campa
et Florian Baier, leur client a
été victime d'un procès «iné-
quitable» où le droit de la dé-
fense a été bafoué. A leurs
yeux, leur client a été condam-
né «sur la base d'un dossier
truqué et vide», se fondant no-
tamment sur le témoignage
«catastrophique» d'un ex-déte-

nu français de Pavon.
Le procureur Yves Bertossa,

de son côté, qui avait requis la
prison à vie, s'est déclaré satis-
fait du verdict. Le jugement re-
connaît que des personnes ont
été assassinées au Guatemala
et confirme qu'Erwin Speri-
sen a créé un escadron de la
mort. Alec Reymond, avocat
de la partie plaignante, a salué
«une issue judiciaire juste et
nuancée».

Les ONG, qui ont lutté pour
qu'Erwin Sperisen, qui était
venu se réfugier en Suisse en
2007, soit arrêté et traduit en
justice, ont estimé que ce juge-
ment constituait «une étape
importante pour la lutte contre
l'impunité». Erwin Sperisen
avait été interpellé à Genève
en août 2012 et se trouvait de-
puis en détention provisoire.

Si la justice genevoise a
condamné Erwin Sperisen
pour l'opération Pavon en
2006, elle l'a en revanche ac-
quitté pour les assassinats de
trois fugitifs qui s'étaient
échappés du pénitencier «El
Infiernito» en 2005. Les juges
ont estimé qu'il n'existait pas
d'éléments suffisants pour
impliquer l'ex-chef de la PNC
dans cette affaire. ATS
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L'écrasante culpabilité d'Erwin Sperisen

Erwin Sperisen. L'implication du Suisso-Guatémaltèque dans le plan macabre de 2006 est dépeinte comme totale par le Tribunal criminel de Genève.
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> Genève L'ancien
chef de la police
du Guatemala
est condamné
à la prison à vie

> Le tribunal retient
les sept assassinats
commis à Pavon
Fati Mansour

La prison à vie pour Erwin Spe-
risen. C'est la seule sanction possi-
ble, a estimé le Tribunal criminel
de Genève, après avoir reconnu
l'ancien chef de la police nationale
du Guatemala coupable de sept
assassinats froids et calculés de dé-
tenus. Dont l'un commis de ses
propres mains. Visiblement sous
le choc de ce jugement, l'intéressé,
surnommé «le Viking» du temps
de son pouvoir, a poussé un long
soupir. Sa défense a immédiate-
ment annoncé faire appel de
«cette décision arbitraire».

La salle était pleine à craquer
pour entendre le verdict qui allait
clore ce long et mouvementé pro-
cès. La cour, présidée par Isabelle
Cuendet, a commencé par le volet
concernant les trois fugitifs d'El
Infiernito, dont Erwin Sperisen
était accusé d'avoir planifié l'exé-
cution à bonne distance. Le dos-
sier établit que ces personnes ont
bien été abattues après avoir été
arrêtées sans opposer de résis-
tance, et remises ensuite à un com-
mando de la police nationale, relè-
vent les juges.

Malgré l'existence d'indices
troublants comme la participa-
tion d'Erwin Sperisen à certaines
réunions ou la présence de ses su-
bordonnés sur les lieux, le tribunal
estime ne pas être en possession
d'éléments concrets - notamment
les relevés attestant des appels en-

Devant la justice
tre le chef et ses hommes - per-
mettant d'impliquer directement
Erwin Sperisen dans la commis-
sion de ces assassinats. Il sera donc
acquitté de ces trois chefs d'accu-
sation au bénéfice du doute.

L'opération menée à Pavon le
25 septembre 2006 n'a pas fait naî-
tre ce même doute dans l'esprit
des juges. Leur décision relève tout
d'abord qu'une liste de détenus in-
fluents a bien été dressée et que
celle-ci a servi à sélectionner les
personnes qui seront par la suite
retrouvées toutes mortes dans la
propriété du narc °trafiquant
Jorge Batres. Pour les juges, ces pri-
sonniers avaient été maîtrisés de

leur vivant. De nombreux témoi-
gnages, ainsi que des images, en
attestent La théorie de la confron-
tation armée entre ces récalci-
trants et les forces de sécurité n'a
pas été retenue. La localisation des
blessures, le nombre d'impacts
dans les zones vitales, des lésions
de type «coup de grâce» ou encore
des lésions de défense sur les
avant-bras laissant penser que les
victimes ont vu la mort arriver, ra-
content un tout autre scénario. De
même que les traces de liens aux
poignets.

Là encore, le tribunal conclut
que la scène du crime a été grossiè-
rement maquillée, les victimes
rhabillées après leur mort, des ar-
mes défectueuses ou des grenades
posées à leurs côtés. L'implication
d'Erwin Sperisen dans ce plan ma-
cabre est dépeinte comme totale.
Il était là lors des réunions prépa-
ratoires. Dans l'enceinte de la pri-
son, il «se trouvait aux endroits
clés, aux moments clés». Notam-

«Il fallait que chacun
se salisse les mains
afin de garantir
le silence de tous»

ment dans la propriété et dans la
maison de Jorge Batres, au mo-
ment où des détonations ont en-
core été entendues, et que des
hommes cagoulés gardaient les
lieux.

C'est là encore qu'Erwin Speri-
sen a lui même abattu le dé-
nommé Chocobolas, comme l'a
rapporté l'ancien détenu français
de Pavon. La déclaration de ce per-
sonnage haut en couleur a été
qualifiée de globalement crédible.
«Les quelques fluctuations du dis-
cours du témoin peuvent s'expli-
quer par la brutalité des événe-
ments, le stress inhérent à ceux-ci
et l'écoulement du temps.»

Erwin Sperisen a lui-même tué
soit parce qu'il avait un conflit per-
sonnel avec ce détenu, soit parce
qu'il était d'usage, dans la dynami-
que de ces commandos décrite par
un témoin, que «chacun se salisse
les mains afin de garantir le si-
lence de tous». Le groupe de choc
constitué par Erwin Sperisen et
son fidèle bras droit Javier Figue-
ro a portait d'ailleurs le nom évoca-
teur des «éléphants démolis-
seurs». Et ceux-ci ont fait bien peu
de cas de la vie de ces hommes,
dont le statut de détenu «n'était
pas propre à leur enlever leur qua-
lité d'être humain», souligne en-
core le tribunal.

Aux yeux des juges, le prévenu a
donné des explications vagues, nié
l'évidence et affirmé «de manière
péremptoire que la quasi-totalité
des témoins mentait». Compte
tenu de la gravité des faits, du
nombre de victimes, de l'absence
d'empathie à l'égard de celles-ci et
de l'absence de prise de cons-
cience, «seule une peine privative
de liberté à vie est susceptible de
sanctionner le comportement du
prévenu». C'est ce maximum
qu'avait requis le premier procu-
reur Yves Bertossa en parlant de
«crimes d'Etat».
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Editorial

La dignité retrouvée des morts de Pavon
Par Fati Mansour

Erwin Sperisen, coupable
d'avoir lui-même exécuté et fait
exécuter des détenus trop en-
combrants, n'a bénéficié
d'aucune indulgence. Il écope de
la perpétuité pour ces sept
assassinats. Mais l'essentiel est
ailleurs. Avec ce procès dépay-
sant, tendu et intéressant, la
justice genevoise a réussi l'exer-
cice que d'aucuns croyaient trop
difficile. Celui de se projeter
dans les méandres de l'organisa-
tion étatique du Guatemala,
dans la vie de ses prisons incon-
trôlées, dans la mentalité de ses
fonctionnaires et dans les mé-
thodes expéditives de ses forces
de sécurité. Le dossier n'avait
certainement pas la complexité
d'un délit d'initié ou d'une escro-
querie de haut vol, mais il était
sensible et miné de témoignages
plus ou moins contradictoires.

Etablir les faits, appréhender
le contexte et la vraisemblance
des déclarations est une tâche
toujours plus délicate pour des
actes commis à l'étranger. Sur-
tout lorsque ceux-ci sont d'une
autre catégorie, celle qui s'ap-
proche davantage de l'organisa-
tion mafieuse ou du crime con-
tre l'humanité sous la forme de
ce «nettoyage social». Contraire-
ment aux crimes de sang ordi-

naires qui occupent le quotidien
des tribunaux, le juge ne peut
s'appuyer sur des rapports de
police fiables, des empreintes
génétiques, des autopsies en
bonne et due forme, des alibis
ou des avis de psychiatres. L'exer-
cice est tout autre et il a été
mené de manière méthodique
et magistrale.

Ce n'est pas la première fois
qu'une procédure aussi éloignée
et disputée est tranchée en

Suisse. Il y a quinze ans, le Tribu-
nal militaire avait ainsi fait
oeuvre de pionnier en Europe,
avec la condamnation pour
crimes de guerre d'un bourg-
mestre rwandais qui avait parti-
cipé aux massacres ayant dé-
cimé le «pays des mille collines».
Là aussi, l'histoire, le rôle et la
responsabilité de l'accusé
étaient au coeur du débat.

Le Ministère public genevois
aurait pu essayer de se soustraire
au labeur guatémaltèque, en
regardant ailleurs ou en mettant
très peu de conviction à
l'ouvrage. Il en a décidé autre-
ment et le résultat de ce procès
lui donne doublement raison.
Les morts de Pavon ont
aujourd'hui retrouvé un peu de
leur dignité, et les bourreaux de
par le monde savent désormais
où il n'est pas bon d'aller se
réfugier.
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GENÈVE

Prison à vie pour
Erwin Sperisen
Le Tribunal criminel de Genève a
condamné hier Erwin Sperisen
(photo Keystone), bi-national
helvético-guatémaltèque, à la
prison à vie. [ex-chef de la
police nationale civile du
Guatemala, détenu à Genève
depuis 2012, a été reconnu co-
auteur de six assassinats et
auteur direct d'un autre lors
d'une opération de sécurisation
qui s'est déroulé à la prison de
Pavon en 2006. ATS
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«Opfer wie Tiere abgeschlachtet»
Das Genfer Strafgericht hat den schweizerisch-guatemaltekischen Doppelbürger Erwin Sperisen nach dreiwöchigem
Prozess zu einer lebenslangen Freiheitsstrafe verurteilt. Er wurde als Mittäter bei sieben Morden schuldig gesprochen.

die Kontrolle über das Gefängnis «Zeichen gegen Straflosigkeit»
zurückgewinnen, aus dem her-
aus damals der in-und ausländi-
sche Drogenhandel gesteuert,
Entführungen organisiert und
Morde in Auftrag gegeben wur-
den. Staatsanwalt Yves Bertossa
sprach in seinem dreistündigen

ANDREAS ZUMACH

GENF. Der ehemalige Chef der
Nationalen Zivilpolizei (PNC)
von Guatemala, Erwin Sperisen
ist gestern von einem Genfer Ge-
richt zu lebenslänglicher Haft-
strafe verurteilt worden - wegen
der Planung, Anordnung und
Durchführung der Ermordung
von sieben Häftlingen im Ge-
fängnis Pavon im September
2006. Der Prozess fand in Genf
statt, weil der schweizerisch-
guatemaltekische Doppelstaats-
bürger 2007 nach der Ermor-
dung von drei salvadorianischen
Parlamentariern durch Mitglie-
der seiner Polizei in die Rhone-
stadt geflohen war. Dort sass er
seit August 2012 in Untersu-
chungshaft.

Eigenhändig erschossen
Sperisens ehemaliger Stellver-

treter Javier Figueroa, der in dem
Genfer Prozess als Entlastungs-
zeuge für den Angeklagten auf-
trat, war nach Zeugenaussagen
an den Verbrechen im Gefängnis
Pavon beteiligt. Doch Figueroa
wurde 2013 von einem Gericht in
Österreich freigesprochen und
lebt dort heute als politischer
Flüchtling.

Nach Überzeugung des Gen-
fer Gerichts ordnete Sperisen bei
der Erstürmung des Gefängnis-
ses Pavon am 25. September
2006 durch 3000 von ihm kom-
mandierte schwerbewaffnete
Polizisten und Soldaten die Exe-
kution von sieben Häftlingen an,
von denen er einen eigenhändig
erschoss. Mit der Erstürmung
wollte die Regierung Guatemalas

Bild: ky

Erwin Sperisen
Plädoyer von einer «sozialen
Säuberung», die eine «Todes-
schwadron» auf Befehl von Spe-
risen ausgeführt habe. Die Opfer
seien «wie Tiere abgeschlachtet»
worden.

Nach Meinung der Staatsan-
waltschaft handelte es sich um
Staatsverbrechen, die von den
höchsten Sicherheitsbehörden
des Landes organisiert worden
seien. Der Staat «ermorde» da-
durch auch seine eigenen Ge-
setze, sagte Bertossa. Nicht nur
diejenigen, die den Befehl ausge-
führt hätten, müssten in solchen
Fällen bestraft werden, sondern
auch die Chefs, die den Befehl
gegeben hätten.

Die Anwesenheit Sperisens
am Tatort im Gefängnis Pavon ist
durch zahlreiche Videos und Fo-
tos belegt und wurde von ihm
vor Gericht auch nicht bestrit-
ten. Doch habe er nicht das
Kommando geführt, keine Exe-
kutionen befohlen und auch kei-
nen Häftling erschossen. Für
diesen eigenhändigen Mord trat
als wichtigster Augenzeuge vor
Gericht ein französischer Ge-
heimdienstagent auf, der damals
im Gefängnis Pavon inhaftiert
war. Der Mutter des Mordopfers
sprach das Gericht eine Entschä-
digung zu.

«Mit diesem Urteil wurde ein
wichtiges Zeichen gegen die
Straflosigkeit gesetzt» erklärte
die Generalsekretärin der
Schweizer «Aktion der Christen
für die Abschaffung der Folter»
(Acat), Bettina Ryser, gegenüber
unserer Zeitung. Acat hatte ge-
meinsam mit der Internationa-
len Kommission gegen Straflo-
sigkeit in Guatemala die Beweise
gesammelt, auf die der Staats-
anwalt seine Anklage gegen Spe-
risen im Wesentlichen gründete.

Freigesprochen wurde Speri-
sen von der Anklage, er habe
2005 die Erschiessung dreier
Häftlinge angeordnet, die aus
dem Gefängnis El Infiernito aus-
gebrochen waren. Sperisen be-
stritt diesen Vorwurf, konnte al-
lerdings nicht erklären, warum
er in seiner damaligen Funktion
keine Untersuchung dieser Ver-
brechen angeordnet hatte.

Bild: ky
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Lebenslänglich
für Ex-Polizeichef

GENF sda. Das Genfer Strafgericht
hat den schweizerisch-guatemalteki-
schen Doppelbürger Erwin Sperisen
gestern nach dreiwöchigem Prozess
zu einer lebenslangen Freiheitsstrafe
verurteilt. Der ehemalige Polizeichef
von Guatemala wurde als Mittäter bei
sechs Morden an Häftlingen und als
Täter in einem weiteren Fall schuldig
gesprochen.

Der 43-jährige Sperisen war von
Juli 2004 bis März 2007 Chef der
«Policia National Civil» in Guatema-
la. Eine UNO-Kommission warf ihm
vor, Drahtzieher von aussergericht-
lichen Hinrichtungen gewesen zu sein
und zusammen mit anderen hohen
Funktionären des Landes eine krimi-
nelle Organisation gebildet zu haben.

In Genf aufgespürt
Im April 2007 floh Sperisen nach

seinem Rücktritt als Polizeichef nach
Genf, wo er seit Jahren im Visier einer
Koalition von Nichtregierungsorgani-
sationen (NGO) war, die ihn aufspüren
und vor Gericht bringen wollten. Im
August 2012 wurde Sperisen von der
Genfer Justiz verhaftet und wegen
zehnfachen Mordes angeklagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa forder-
te eine lebenslange Freiheitsstrafe für
diese Verbrechen. Er warf dem ehe-
maligen Polizeichef im Einzelnen vor,
Morde an zehn Häftlingen befohlen,
geplant und in einem Fall sogar selbst
begangen zu haben. Sperisen bestritt
die Vorwürfe stets. Die Verteidigung
forderte einen Freispruch.
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Ex-Polizeichef
erhält lebenslänglich

Genfer Urteil gegen Sperisen

aku. Das Genfer Strafgericht hat
Erwin Sperisen in erster Instanz zu einer
lebenslänglichen Freiheitsstrafe verur-
teilt. Die Richter sehen es als erwiesen
an, dass der Ex-Polizeichef Guatemalas
mit Schweizer Pass bei der Erstürmung
eines Gefängnisses im Jahr 2006 sechs
Häftlinge gezielt umbringen liess und
einen Insassen selbst tötete. Der ankla-
gende Genfer Staatsanwalt Yves Ber-
tossa zeigte sich mit dem Urteil zufrie-
den. Sperisens Anwälte sprachen von
einem schockierenden Urteil und kün-
digten an, in Berufung zu gehen.
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Erwin Sperisen in Genf wegen Mordes verurteilt
Genfer Strafgericht sieht es als erwiesen an, dass der Ex-Polizeichef

Guatemalas mit Schweizer Pass Häftlinge töten liess und selber einen tötete

1

Knapp zwei Jahre nach seiner
Verhaftung ist Erwin Sperisen in
Genf zu einer lebenslänglichen
Freiheitsstrafe verurteilt worden

obwohl er in zwei von drei
Punkten der Anklageschrift frei-
gesprochen wurde.

Andrea Kucera, Genf

Als das Urteil gegen Erwin Sperisen
verkündet wird, bricht die im Gerichts-

..12110 jt.
-

416 lipp,
11,Am

-

_-011901

Laut dem Gericht hat Erwin Sperisen (links) einen Häftling selber erschossen.

saal anwesende Gattin des Angeklagten
in Schluchzen aus. Ihr Mann, der ehe-
malige Polizeichef Guatemalas, ist so-
eben vom Genfer Strafgericht wegen
Mordes zu einer lebenslänglichen Frei-
heitsstrafe verurteilt worden. Die Rich-
ter sehen es als erwiesen an, dass der
schweizerisch-guatemaltekische Dop-
pelbürger am 25. September 2006 bei
der Erstürmung des Gefängnisses Pavön
in der Nähe von Guatemala-Stadt die
Ermordung von sechs Häftlingen befoh-
len und einen Insassen selbst erschossen
hat. In den zwei weiteren Punkten der

10 .

ZEICHNUNG GILLES-EMMANUEL FIAUX / KEYSTONE

Anklageschrift des Genfer Staatsanwal-
tes Yves Bertossa der Anordnung von
drei weiteren aussergerichtlichen Hin-
richtungen im Jahr 2005 sprach das
Gericht den Angeklagten dagegen frei.
Das Urteil ist noch nicht rechtskräftig
und wird gemäss Aussage von Sperisens
Anwälten weitergezogen.

Umplacierte Leichen
Interessant ist zunächst der Umstand,
dass die Richter am Ende der Urteils-
schrift darauf verwiesen, dass die

Laut dem Gericht hat Erwin Sperisen (links) einen Häftling selber erschossen. ZEICHNUNG GILLES-EMMANUEL FIAUX / KEYSTONE
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Schweizer Justiz gemäss Artikel 7 des
Strafgesetzbuches gezwungen sei, ein im
Ausland begangenes Verbrechen zu
ahnden, sofern der mutmassliche Täter
Schweizer sei und nicht ausgewiesen
werden könne Sperisen lebt mit seiner
Frau und drei Kindern seit 2007 im Kan-
ton Genf. Das Gericht begegnete auf
diese Weise dem von vielen Seiten ge-
äusserten Unverständnis, weshalb sich
ein Schweizer Gericht mit den Toten
eines fremden Landes befassen muss.

Doch zurück zum Urteil: Die Richter
stützten sich in ihrem Verdikt nament-
lich auf Autopsieberichte, Fotografien
und Zeugenaussagen von Häftlingen
sowie Polizeiangehörigen, die bei der
Erstürmung des Gefängnisses anwe-
send waren. Das Gericht sei überzeugt,
dass die Häftlinge, nicht wie vom Ange-
klagten kolportiert, in einem Schuss-
wechsel umgekommen seien. Vielmehr
liege der Schluss nahe, dass alle Opfer
gezielt und aus nächster Nähe erschos-
sen worden seien. Im Nachhinein seien
die Leichen umplaciert worden, und
man habe ihnen Schusswaffen und Gra-
naten in die Hände gelegt. Dies mit dem
Ziel, einen bewaffneten Widerstand
vorzutäuschen.

Todesschwadronen in Schwarz
Um die Vorgänge an jenem 25. Septem-
ber 2006 zu verstehen, muss man wis-
sen, dass das Gefängnis Payön zuvor
während Jahren von den Häftlingen
selbst verwaltet worden war. Mit der Er-
stürmung sollte diesem Treiben ein
Ende bereitet werden. Darüber hinaus
habe der Angeklagte jedoch mit seinen
engsten Vertrauten die gezielte Elimi-
nierung der einflussreichsten Insassen
organisiert und ausgeführt, heisst es im
Urteil. Er habe zu diesem Zweck eigene
«Todesschwadronen» in seiner Befehls-
gewalt gehabt. Um ferner zu gewähr-
leisten, dass keiner der Mitwissenden
die anderen denunziert, habe jeder von
ihnen sich die «Hände schmutzig ma-
chen müssen» Sperisen inbegriffen.

Das Gericht schenkte in diesem
Punkt den Worten eines früheren Häft-
lings von Pavön Glauben, der gesehen
haben will, wie Sperisen höchstpersön-
lich einen Insassen erschoss. Es handelt
sich bei dem französischen Staatsbürger
um den entscheidenden Zeugen in die-
sem Prozess. Die Ausführungen des
Mannes seien glaubwürdig, urteilte das

Gericht, auch wenn er keine eindeuti-
gen Angaben zur Tatzeit habe machen
können und zunächst von einem Kopf-
schuss gesprochen habe das Opfer ist
aber laut Autopsieberichten in der
Brust getroffen worden. Während Sper-
isen Anwälte dem Zeugen wegen dieser
Ungereimtheiten jegliche Glaubwürdig-
keit absprechen, lassen sich die Abwei-
chungen für das Gericht mit der Bruta-
lität der Geschehnisse an jenem Tag und
dem «Stress» erklären, unter dem der
Zeuge gestanden habe.

Nicht zuletzt führt das Gericht in sei-
nem Urteil aus, dass das Verhalten des
Angeklagten während des Prozesses
nicht dazu gedient habe, ihn zu entlas-
ten. So habe Sperisen auf präzise Fragen
immer nur vage Antworten gegeben
und habe vor allem keine Erklärung da-
für gehabt, weshalb im Rahmen einer
offiziellen Polizeioperation schwarzge-
kleidete Männer mit Strumpfmasken ihr
Unwesen treiben konnten. Es gebe kei-
nen Zweifel daran, dass Sperisen diese
Hinrichtungen selbst befehligt und in
einem Fall persönlich ausgeführt habe
auf «skrupellose, widerwärtige» Weise.

Grosses Lob, viel Entrüstung und einige Skepsis in Guatemala
Peter Gaupp, San Josb. Der Sperisen-
Prozess ist in eine für Guatemalas Justiz
kritische Zeit gefallen. Bis vor kurzem
hatte die Arbeit einer jüngeren Genera-
tion von Staatsanwälten und Richtern
sowie der Internationalen Kommission
gegen die Straflosigkeit in Guatemala
(Cicig) die Hoffnung auf eine Entwick-
lung in Richtung rechtsstaatlicher Ver-
hältnisse gefördert. Seit letztem Jahr
liessen freilich die Suspendierung des
Völkermordprozesses gegen den ehema-
ligen Militärdiktator Rios Montt und die
Ausbootung der energischen General-
staatsanwältin Claudia Paz y Paz wieder
auf eine andere Tendenz schliessen.

Der Prozess gegen einen ehemaligen
hohen Vertreter der Staatsgewalt in
Guatemala wurde intensiv verfolgt im
gespannten politischen Klima des Lan-
des meist mit längst vorgefassten Mei-

nungen. Menschenrechtsorganisationen
hofften auf einen Impuls aus Genf für
ihre Anliegen, während für die politische
Rechte Sperisen das Opfer internationa-
ler Machenschaften ist. Der Kolumnist
Alfred Kaltschmitt schilderte in der
«Prensa Libre» die Stürmung der Straf-
anstalt Pavön als Heldentat einer dem
Rechtsstaat verpflichteten Regierung.

Zum Urteil äussern sich jetzt lokale
Kenner der Materie mehrheitlich positiv
bis skeptisch. «Wenn Sperisen verurteilt
wird, heisst dies, dass niemand über dem
Recht steht», sagt die auf Menschen-
rechtsfragen spezialisierte Journalistin
Marielos Monzön. Für den Soziologen
Renzo Rosal von der jesuitischen Uni-
versität Rafael Landivar ist in Genf ein
historisches Beispiel gesetzt worden:
«Zum ersten Mal ist ein hoher Funktio-
när trotz vorherrschender Straflosigkeit,

Schutz durch mächtige Kreise und
Flucht ins Ausland zu lebenslänglicher
Haft verurteilt worden.» Weitere Unter-
suchungen, selbst gegen den Ex-Präsi-
denten Oscar Berger, würden ermutigt;
anderseits wohl die Spannungen in Justiz
und Politik verstärkt. Bestätigt sei indes-
sen auch, dass die Gerechtigkeit für
Guatemala jenseits seiner Grenzen bes-
ser funktioniere als im Land selber.

In ähnlichem Sinn gibt die Journalis-
tin Paola Hurtado zu bedenken, eine
Flut entrüsteter Reaktionen auf das Ur-
teil in den sozialen Netzwerken liessen
nur den Schluss zu, dass Guatemala erst
bereit sei, selbst über aussergerichtliche
Hinrichtungen zu befinden, wenn seine
Bürger begriffen, dass diese ein unver-
zeihliches Verbrechen seien. «Gemisch-
te Gefühle!», lautet der Kommentar des
Politikwissenschafters Pedro Trujillo von
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der Universität Francisco Marroqufn:
«Prozesse zur selben Materie in Guate-
mala und Österreich enden mit Frei-
spruch, ein dritter in der Schweiz mit
Schuldspruch.» Man müsse sich fragen,
ob da eher die Justiz am Werk sei oder
deren Politisierung. Anzumerken ist
dazu, dass auch in Guatemala in Sachen
Pavön Strafen von 15 bis 33 Jahren ver-
hängt wurden allerdings nur gegen vier
Polizisten mittlerer und unterer Ränge.
Gespannt sein darf man jetzt auf den
Ausgang des spanischen Verfahrens ge-
gen Sperisens Vorgesetzten, den ehema-
ligen Innenminister Vielmann.
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Grosses Lob, viel Entrüstung und einige Skepsis in Guatemala
Peter Gaupp, San Josb. Der Sperisen-
Prozess ist in eine für Guatemalas Justiz
kritische Zeit gefallen. Bis vor kurzem
hatte die Arbeit einer jüngeren Genera-
tion von Staatsanwälten und Richtern
sowie der Internationalen Kommission
gegen die Straflosigkeit in Guatemala
(Cicig) die Hoffnung auf eine Entwick-
lung in Richtung rechtsstaatlicher Ver-
hältnisse gefördert. Seit letztem Jahr
liessen freilich die Suspendierung des
Völkermordprozesses gegen den ehema-
ligen Militärdiktator Rios Montt und die
Ausbootung der energischen General-
staatsanwältin Claudia Paz y Paz wieder
auf eine andere Tendenz schliessen.

Der Prozess gegen einen ehemaligen
hohen Vertreter der Staatsgewalt in
Guatemala wurde intensiv verfolgt im
gespannten politischen Klima des Lan-
des meist mit längst vorgefassten Mei-
nungen. Menschenrechtsorganisationen
hofften auf einen Impuls aus Genf für
ihre Anliegen, während für die politische
Rechte Sperisen das Opfer internationa-
ler Machenschaften ist. Der Kolumnist

Alfred Kaltschmitt schilderte in der
«Prensa Libre» die Stürmung der Straf-
anstalt Pavön als Heldentat einer dem
Rechtsstaat verpflichteten Regierung.

Zum Urteil äussern sich jetzt lokale
Kenner der Materie mehrheitlich positiv
bis skeptisch. «Wenn Sperisen verurteilt
wird, heisst dies, dass niemand über dem
Recht steht», sagt die auf Menschen-
rechtsfragen spezialisierte Journalistin
Marielos Monzön. Für den Soziologen
Renzo Rosal von der jesuitischen Uni-
versität Rafael Landivar ist in Genf ein
historisches Beispiel gesetzt worden:
«Zum ersten Mal ist ein hoher Funktio-
när trotz vorherrschender Straflosigkeit,
Schutz durch mächtige Kreise und
Flucht ins Ausland zu lebenslänglicher
Haft verurteilt worden.» Weitere Unter-
suchungen, selbst gegen den Ex-Präsi-
denten Oscar Berger, würden ermutigt;
anderseits wohl die Spannungen in Justiz
und Politik verstärkt. Bestätigt sei indes-
sen auch, dass die Gerechtigkeit für
Guatemala jenseits seiner Grenzen bes-
ser funktioniere als im Land selber.

In ähnlichem Sinn gibt die Journalis-
tin Paola Hurtado zu bedenken, eine
Flut entrüsteter Reaktionen auf das Ur-
teil in den sozialen Netzwerken liessen
nur den Schluss zu, dass Guatemala erst
bereit sei, selbst über aussergerichtliche
Hinrichtungen zu befinden, wenn seine
Bürger begriffen, dass diese ein unver-
zeihliches Verbrechen seien. «Gemisch-
te Gefühle!», lautet der Kommentar des
Politikwissenschafters Pedro Trujillo von
der Universität Francisco Marroquin:
«Prozesse zur selben Materie in Guate-
mala und Österreich enden mit Frei-
spruch, ein dritter in der Schweiz mit
Schuldspruch.» Man müsse sich fragen,
ob da eher die Justiz am Werk sei oder
deren Politisierung. Anzumerken ist
dazu, dass auch in Guatemala in Sachen
Payön Strafen von 15 bis 33 Jahren ver-
hängt wurden allerdings nur gegen vier
Polizisten mittlerer und unterer Ränge.
Gespannt sein darf man jetzt auf den
Ausgang des spanischen Verfahrens ge-
gen Sperisens Vorgesetzten, den ehema-
ligen Innenminister Vielmann.
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«Opfer wie Tiere abgeschlachtet»
Das Genfer Strafgericht hat den schweizerisch-guatemaltekischen Doppelbürger Erwin Sperisen nach dreiwöchigem
Prozess zu einer lebenslangen Freiheitsstrafe verurteilt. Er wurde als Mittäter bei sieben Morden schuldig gesprochen.

ANDREAS ZUMACH
GENF. Der ehemalige Chef der
Nationalen Zivilpolizei (PNC)
von Guatemala, Erwin Sperisen
ist gestern von einem Genfer Ge-
richt zu lebenslänglicher Haft-
strafe verurteilt worden - wegen
der Planung, Anordnung und
Durchführung der Ermordung
von sieben Häftlingen im Ge-
fängnis Pavon im September
2006. Der Prozess fand in Genf
statt, weil der schweizerisch-
guatemaltekische Doppelstaats-
bürger 2007 nach der Ermor-
dung von drei salvadorianischen
Parlamentariern durch Mitglie-
der seiner Polizei in die Rhone-
stadt geflohen war. Dort sass er
seit August 2012 in Untersu-
chungshaft.

Eigenhändig erschossen
Sperisens ehemaliger Stellver-

treter Javier Figueroa, der in dem
Genfer Prozess als Entlastungs-
zeuge für den Angeklagten auf-
trat, war nach Zeugenaussagen
an den Verbrechen im Gefängnis
Pavon beteiligt. Doch Figueroa
wurde 2013 von einem Gericht in
Österreich freigesprochen und
lebt dort heute als politischer
Flüchtling.

Nach Überzeugung des Gen-
fer Gerichts ordnete Sperisen bei
der Erstürmung des Gefängnis-
ses Pavon am 25. September
2006 durch 3000 von ihm kom-
mandierte schwerbewaffnete
Polizisten und Soldaten die Exe-
kution von sieben Häftlingen an,
von denen er einen eigenhändig
erschoss. Mit der Erstürmung
wollte die Regierung Guatemalas

die Kontrolle über das Gefängnis
zurückgewinnen, aus dem her-
aus damals der in-und ausländi-
sche Drogenhandel gesteuert,
Entführungen organisiert und
Morde in Auftrag gegeben wur-
den. Staatsanwalt Yves Bertossa
sprach in seinem dreistündigen

Bild: ky

Erwin Sperisen

Plädoyer von einer «sozialen
Säuberung», die eine «Todes-
schwadron» auf Befehl von Spe-
risen ausgeführt habe. Die Opfer
seien «wie Tiere abgeschlachtet»
worden.

Nach Meinung der Staatsan-
waltschaft handelte es sich um
Staatsverbrechen, die von den
höchsten Sicherheitsbehörden
des Landes organisiert worden
seien. Der Staat «ermorde» da-
durch auch seine eigenen Ge-
setze, sagte Bertossa. Nicht nur
diejenigen, die den Befehl ausge-
führt hätten, müssten in solchen
Fällen bestraft werden, sondern
auch die Chefs, die den Befehl
gegeben hätten.

«Zeichen gegen Straflosigkeit»

Die Anwesenheit Sperisens
am Tatort im Gefängnis Pavon ist
durch zahlreiche Videos und Fo-
tos belegt und wurde von ihm
vor Gericht auch nicht bestrit-
ten. Doch habe er nicht das
Kommando geführt, keine Exe-
kutionen befohlen und auch kei-
nen Häftling erschossen. Für
diesen eigenhändigen Mord trat
als wichtigster Augenzeuge vor
Gericht ein französischer Ge-
heimdienstagent auf, der damals
im Gefängnis Pavon inhaftiert
war. Der Mutter des Mordopfers
sprach das Gericht eine Entschä-
digung zu.

«Mit diesem Urteil wurde ein
wichtiges Zeichen gegen die
Straflosigkeit gesetzt» erklärte
die Generalsekretärin der
Schweizer «Aktion der Christen
für die Abschaffung der Folter»
(Acat), Bettina Ryser, gegenüber
unserer Zeitung. Acat hatte ge-
meinsam mit der Internationa-
len Kommission gegen Straflo-
sigkeit in Guatemala die Beweise
gesammelt, auf die der Staats-
anwalt seine Anklage gegen Spe-
risen im Wesentlichen gründete.

Freigesprochen wurde Speri-
sen von der Anklage, er habe
2005 die Erschiessung dreier
Häftlinge angeordnet, die aus
dem Gefängnis El Infiernito aus-
gebrochen waren. Sperisen be-
stritt diesen Vorwurf, konnte al-
lerdings nicht erklären, warum
er in seiner damaligen Funktion
keine Untersuchung dieser Ver-
brechen angeordnet hatte.

Erwin Sperisen
Bild: ky
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Lebenslange Haft für Ex-Polizeichef

Erwin Sperisen ist am Freitag vom Gen-
fer Strafgericht zu lebenslanger Haft ver-
urteilt worden. Der seit 2012 in Genf in-
haftierte Ex-Polizeichef von Guatemala
war in einem Fall direkt schuldig und in
sechs weiteren Fällen mitschuldig an der
Ermordung von Gefangenen. Die An-
wälte Sperisens kündigten an, gegen das
Urteil zu rekurrieren.
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Lebenslang für Erwin Sperisen
Der Ex-Polizeikommandant von Guatemala mit Schweizer Pass wurde in Genf
des Mordes und der Mittäterschaft bei sechs Erschiessungen für schuldig befunden.

Von Philippe Reichen
Genf

Unbeschwert schlenderte Erwin Speri-
sens Familie gestern Nachmittag zum
Genfer Palais de Justice. Und behielt die
gute Laune auch im Gerichtssaal. Zu-
mindest zu Beginn. Denn in den ersten

= -.6. v.-=2-. -

'f

-
Lebenslange Haft: Das Gericht verkündet das Urteil. Zeichnung: Patrick Tondeux (Tribune de Genve)

Minuten der Urteilsverkündung schien
es, als liessen die sieben Richter Gnade
vor Recht walten. Gerichtspräsidentin
Isabelle Cuendet sprach Erwin Sperisen
nach dem Grundsatz «in dubio pro reo»
von der Beteiligung an drei ausser-
gerichtlichen Erschiessungen entflohe-
ner Häftlinge frei. Sie betonte, zwar
halte es das Gericht für unbestritten,
dass Sperisens Direktuntergebene in sei-

-

/

nem Wissen und wohl auch Auftrag am
3. November 2005 und 1. Dezember
2005 die Männer aus dem Gefängnis «Il
Infiernito» (Die kleine Hölle) kaltblütig
erschossen und die Taten zu vertuschen
versuchten, aber dem Ex-Polizeikom-
mandanten könne man keine direkte Be-
teiligung nachweisen. Er habe sich nicht
am Tatort aufgehalten, auch wenn er mit
den Tätern möglicherweise per Funk

...
. . ...

.!

4:2

Rapport page: 40/68



Date: 07.06.2014

Tages-Anzeiger
8021 Zürich
044/ 248 44 11
www.tagesanzeiger.ch

Genre de média: Médias imprimés
Type de média: Presse journ./hebd.
Tirage: 173'877
Parution: 6x/semaine

N° de thème: 341.001
N° d'abonnement: 1094974
Page: 6
Surface: 57'899 mm²

Observation des médias
Analyse des médias
Gestion de l'information
Services linguistiques

ARGUS der Presse AG
Rüdigerstrasse 15, case postale, 8027 Zurich
Tél. 044 388 82 00, Fax 044 388 82 01
www.argus.ch

Réf. Argus: 54136483
Coupure Page: 2/2

oder Telefon in Kontakt gewesen sei.

Ohne Gegenwehr erschossen
Wer die Argumente der Gerichtspräsi-
dentin nun kurz reflektierte und die wei-
teren Beweise im Mordprozess kannte,
ahnte, dass es mit der Milde für den An-
geklagten vorbei war. Denn bei der Ope-
ration «Pavo Real» (Vogel Strauss) im Ge-
fängnis Pavön am 25. September 2006,
die sieben Häftlinge das Leben kostete,
hielt sich Erwin Sperisen am Tatort auf.
Das beweisen Videoaufnahmen und
Fotos. Und darauf kam die Gerichts-
präsidentin sogleich zu sprechen.

Zwar ist keine der sieben Exekutio-
nen medial dokumentiert und Sperisen
betonte, die Operation nur überwacht,
aber keine Befehle erteilt zu haben.
Doch einzelne Polizisten und Gefängnis-
angestellte behaupteten das Gegenteil.

Die einen bezeugten, sie hätten den
43-Jährigen zur Tatzeit zum Ort der
Erschiessungen begleitet; andere sahen,
wie er schoss. Auch Zeuge Philippe B.,
der sagte: «Ich sah mit eigenen Augen,
wie Sperisen dem Häftling Jose Abraham
Tiniguar Guevara in den Kopf schoss.»

Das Gericht sah keinen Grund, an der
Glaubwürdigkeit von Philippe B. zu
zweifeln. Im Gegensatz zu Sperisens An-
wälten, die wiederholt herausstrichen,
dass Philippe B. wegen eines Doppel-
mords in Pavön eine lange Haftstrafe ab-
sass und später für den französischen
Geheimdienst gearbeitet haben soll.

Das Gericht folgte im Fall Tiniguar
auch dem Befund der Gerichtsmedizine-

rin, die festhielt, der Häftling sei aus
nächster Nähe und ohne Gegenwehr er-
schossen worden. Eine ballistische
Expertise ergab zudem, dass die aus Ti-
niguars Körper geborgenen Gewehr-
kugeln aus einer Waffe stammen könn-
ten, wie sie Sperisen während der Ope-
ration auf sich trug. Dass sich das Opfer
wehrte, schloss das Gericht aus.

Es kam also wie erwartet: Das Gericht
sprach den Ex-Polizeichef im Rahmen
der Operation Pavön schuldig, einen
Mord selbst begangen zu haben und an
sechs Erschiessungen beteiligt gewesen
zu sein. Die Gerichtspräsidentin nannte

Sperisens Handeln «egoistisch», «skru-
pellos» und «aussergewöhnlich nieder-
trächtig». Der Verurteilte nahm das Ver-
dikt regungslos hin. Seine Frau brach im
Gerichtssaal in Tränen aus. Noch Minu-
ten nach dem Urteil stand die Familie
perplex, schockiert und mit starrem
Blick im Gerichtssaal.

Der nach der mehr als einstündigen
und gewissenhaft detaillierten Urteils-
verkündung sichtlich aufgewühlte

Staatsanwalt Yves Bertossa bezeichnete
Sperisens Taten in einer kurzen Stel-
lungnahme als die «abscheulichsten»
und «kaltblütigsten» Straftaten über-
haupt. Für die Opfer erfülle es ihn mit
Genugtuung, dass die Verantwortlich-
keit für ihren Tod endlich geklärt sei.

Internationale Bedeutung
Sperisens Verteidiger Daniel Baier emp-
fand das Urteil hingegen als «traurig»
und «schockierend», er kündigte umge-
hend an, in Berufung zu gehen. Baier
bekundete insbesondere Mühe damit,
dass ein österreichisches Gericht
Javier Figueroa, Jugendfreund und
rechte Hand von Polizeichef Sperisen,
im Oktober 2013 von jeglicher Schuld
freigesprochen hatte, während sein
Mandant wenige Monate danach in Genf
verurteilt worden ist.

Figueroa selbst hatte in Genf als Ent-
lastungszeuge ausgesagt. Seine Ausfüh-
rungen beeindruckten das Gericht aber
wenig. Guatemalas Ex-Staatspräsident
Oscar Berger, der im Figueroa-Prozess

zu dessen Gunsten ausgesagt hatte,
hörte das Genfer Gericht nicht an.

In den letzten Tagen wurde betont,
der Sperisen-Prozess sei ein wichtiger
Beitrag zur internationalen Strafjustiz.
Um ihm das nötige Gewicht zu geben,
verglichen ihn Anwälte und die Men-
schenrechtsorganisation Trial, die
Staatsanwalt Bertossa mit Beweismitteln
versorgte, gar mit einem Kriegsver-
brechertribunal. Natürlich waren die Di-
mensionen im Sperisen-Prozess kleiner,
aber der Vergleich scheint nicht falsch,
musste das Gericht doch Tötungsdelikte
aufklären, die sich in Tausenden Kilome-

ter Entfernung abgespielt hatten.
Trial-Anwalt Philip Grant wertete das

Urteil im Fall Sperisen als «streng», ist
aber zuversichtlich, dass sich wegen des
gestrigen Verdikts bald auch Carlos Viel-
mann, Ex-Innenminister von Guatemala
und direkter Vorgesetzter von Erwin
Sperisen, vor Gericht verantworten
muss. Vielmann ist einst nach Spanien
geflohen, dort sitzt er derzeit in Unter-
suchungshaft.
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«Opfer wie Tiere abgeschlachtet»
Das Genfer Strafgericht hat den schweizerisch-guatemaltekischen Doppelbürger Erwin Sperisen nach dreiwöchigem
Prozess zu einer lebenslangen Freiheitsstrafe verurteilt. Er wurde als Mittäter bei sieben Morden schuldig gesprochen.

die Kontrolle über das Gefängnis
zurückgewinnen, aus dem her-
aus damals der in-und ausländi-
sche Drogenhandel gesteuert,
Entführungen organisiert und
Morde in Auftrag gegeben wur-
den. Staatsanwalt Yves Bertossa
sprach in seinem dreistündigen

ANDREAS ZUMACH
GENF. Der ehemalige Chef der
Nationalen Zivilpolizei (PNC)
von Guatemala, Erwin Sperisen
ist gestern von einem Genfer Ge-
richt zu lebenslänglicher Haft-
strafe verurteilt worden - wegen
der Planung, Anordnung und
Durchführung der Ermordung
von sieben Häftlingen im Ge-
fängnis Pavon im September
2006. Der Prozess fand in Genf
statt, weil der schweizerisch-
guatemaltekische Doppelstaats-
bürger 2007 nach der Ermor-
dung von drei salvadorianischen
Parlamentariern durch Mitglie-
der seiner Polizei in die Rhone-
stadt geflohen war. Dort sass er
seit August 2012 in Untersu-
chungshaft.

Eigenhändig erschossen
Sperisens ehemaliger Stellver-

treter Javier Figueroa, der in dem
Genfer Prozess als Entlastungs-
zeuge für den Angeklagten auf-
trat, war nach Zeugenaussagen
an den Verbrechen im Gefängnis
Pavon beteiligt. Doch Figueroa
wurde 2013 von einem Gericht in
Österreich freigesprochen und
lebt dort heute als politischer
Flüchtling.

Nach Überzeugung des Gen-
fer Gerichts ordnete Sperisen bei
der Erstürmung des Gefängnis-
ses Pavon am 25. September
2006 durch 3000 von ihm kom-
mandierte schwerbewaffnete
Polizisten und Soldaten die Exe-
kution von sieben Häftlingen an,
von denen er einen eigenhändig
erschoss. Mit der Erstürmung
wollte die Regierung Guatemalas

Erwin Sperisen
Plädoyer von einer «sozialen
Säuberung», die eine «Todes-
schwadron» auf Befehl von Spe-
risen ausgeführt habe. Die Opfer
seien «wie Tiere abgeschlachtet»
worden.

Nach Meinung der Staatsan-
waltschaft handelte es sich um
Staatsverbrechen, die von den
höchsten Sicherheitsbehörden
des Landes organisiert worden
seien. Der Staat «ermorde» da-
durch auch seine eigenen Ge-
setze, sagte Bertossa. Nicht nur
diejenigen, die den Befehl ausge-
führt hätten, müssten in solchen
Fällen bestraft werden, sondern
auch die Chefs, die den Befehl
gegeben hätten.

«Zeichen gegen Straflosigkeit»
Die Anwesenheit Sperisens

am Tatort im Gefängnis Pavon ist
durch zahlreiche Videos und Fo-
tos belegt und wurde von ihm
vor Gericht auch nicht bestrit-
ten. Doch habe er nicht das
Kommando geführt, keine Exe-
kutionen befohlen und auch kei-
nen Häftling erschossen. Für
diesen eigenhändigen Mord trat
als wichtigster Augenzeuge vor
Gericht ein französischer Ge-
heimdienstagent auf, der damals
im Gefängnis Pavon inhaftiert
war. Der Mutter des Mordopfers
sprach das Gericht eine Entschä-
digung zu.

«Mit diesem Urteil wurde ein
wichtiges Zeichen gegen die
Straflosigkeit gesetzt» erklärte
die Generalsekretärin der
Schweizer «Aktion der Christen
für die Abschaffung der Folter»
(Acat), Bettina Ryser, gegenüber
unserer Zeitung. Acat hatte ge-
meinsam mit der Internationa-
len Kommission gegen Straflo-
sigkeit in Guatemala die Beweise
gesammelt, auf die der Staats-
anwalt seine Anklage gegen Spe-
risen im Wesentlichen gründete.

Freigesprochen wurde Speri-
sen von der Anklage, er habe
2005 die Erschiessung dreier
Häftlinge angeordnet, die aus
dem Gefängnis El Infiernito aus-
gebrochen waren. Sperisen be-
stritt diesen Vorwurf, konnte al-
lerdings nicht erklären, warum
er in seiner damaligen Funktion
keine Untersuchung dieser Ver-
brechen angeordnet hatte.
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Genève
condamne
Sperisen à la
prison à vie
L'ancien chef de la police du Guatemala
a participé à l'assassinat de sept personnes
Le prétoire était plein à craquer hier pour
le jugement d'Erwin Sperisen. Les juges
du Tribunal criminel ont décrété que le
binational, domicilié à Genève, est bien
responsable des exécutions extrajudiciai-
res de sept détenus influents. Le con-
damné adonné l'ordre de tuer six d'entre
eux et a abattu lui-même le septième,
avant que la scène du crime ne soit ma-
quillée, lors de la reprise en main par les
autorités d'un pénitencier guatémaltè-
que. Le verdict est donc tombé: c'est la
prison à vie. Les juges relèvent qu' «il a été
fait peu de cas de la vie des victimes. Etre
des détenus ne leur enlevait pas leurs
qualités humaines.» Le procureur Yves
Bertossa exprimait sa satisfaction du juge-
ment qui reconnaissait aussi que Sperisen
avait créé lui-même son propre escadron
de la mort. Pour sa part, la défense dé-
nonce un procès «arbitraire». Les avocats
annoncent qu'ils vont faire appel.
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Amy
Erwin Sperisen est reconnu coupable de participation à sept assassinats.Erwin Sperisen est reconnu coupable de participation à sept assassinats.
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Mission accomplie pour la justice
genevoise: Erwin Sperisen est
condamné. L'ancien chef de la police
guatémaltèque est-il vraiment coupable
des froides exécutions qu'on lui
reproche? Peut-être bien. Les juges du
Tribunal criminel ont décidé que oui.
Rien à dire. Il s'agit là de leur intime
conviction. Le malaise réside ailleurs. Il
prend sa source dans la manière dont
la justice est parvenue à ce résultat. Il
commence par la proximité du
procureur Bertossa avec l'ONG Trial,
très active dans la poursuite d'Erwin
Sperisen. Même si toutes les demandes
de récusation du procureur ont
échoué. Rien n'y fait, cette proximité
reste gênante quelles que soient par
ailleurs les qualités de ce magistrat.
Deuxième source de malaise: la
plaignante malgré elle. Cette mère d'un

Après
le jugement,
le doute

Catherine Focas
Rubrique Genève

détenu tué qui, de son lointain
Guatemala, ne sait pas qu'elle est
plaignante et qui n'accuse même pas
Erwin Sperisen. Elle a été maintenue
dans la procédure, envers et contre
tout. Incroyable! Troisième source de
malaise: le traitement des témoins à
charge de la Cicig, quasiment
sanctifiés. Peu de distance, peu de
prudence, contrairement à la justice
autrichienne, qui a acquitté, elle, le
bras droit d'Erwin Sperisen. Pensez
donc! Une justice avec jury qui n'a sans
doute rien compris, a-t-on entendu. Eh
bien, on l'a regretté, le regard extérieur
du jury populaire! Et une fois n'est pas
coutume, les avocats de la défense ont
bien raison de crier au scandale. Leur
client a-t-il bénéficié d'un procès
équitable? Le doute est permis.
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Erwin' Sperisen a elimin." e'
sept détenus gênants
Le Tribunal criminel genevois condamne l'ancien chef de la police du Guatemala à la perpétuité.
Pour les juges, l'accusé a supervisé six exécutions et a tué lui-même la septième victime

Le Tribunal criminel rend son jugement. PATRICK TONDEUX
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L'essentiel
Jugement Ex-chef de la police

du Guatemala, Erwin Sperisen
a été reconnu coupable par
le Tribunal criminel de Genève
de sept exécutions sans procès.
Il écope de la prison à vie.

Témoignages Si une partie
des accusations a été écartée, les
juges ont estimé que les éléments
à charge, dont un témoignage
accablant, étaient crédibles.

Recours La défense dénonce
un procès «arbitraire». Les avocats
annoncent qu'ils vont faire appel.

Catherine Focas

13
rétoire plein à craquer,
hier, pour la lecture du
jugement d'Erwin Speri-
sen. Des VIP et des ano-
nymes, comme dans les
grands matches. Le léger
retard des juges a contri-

bué à faire monter la pression dans cette
salle bondée, tendue et étrangement si-
lencieuse. Coupable! ont fini par décréter
les magistrats du Tribunal criminel. L'an-
cien directeur de la police nationale civile
(PNC) du Guatemala est bel et bien res-
ponsable, à leurs yeux, des exécutions
extrajudiciaires de sept détenus in-
fluents, liquidés lors de la reprise en main
par les autorités guatémaltèques du péni-
tencier de Pavon, qui avait échappé à leur
contrôle.

Pour six d'entre eux, Erwin Sperisen a
donné l'ordre de tuer. Il a abattu le sep-
tième, un dénommé Chocobolas, lui-
même. Parce que «l'usage» de ces com-
mandos criminels était que «chacun de
ses membres se salisse les mains» afin de
garantir le silence de tous.

Erwin Sperisen, 43 ans, binational
suisse et guatémaltèque, est donc con-
damné à la prison à vie pour sept assassi-
nats. Lors de la reprise de Pavon, «il a été

fait peu de cas de la vie des victimes,
notent les juges. Etre des détenus ne leur
otait pas leurs qualités humaines.»

Sur les marches du Palais, une fois
l'audience achevée, le premier procureur
Yves Bertossa pouvait exprimer sa «satis-
faction» en constatant que les juges
avaient non seulement reconnu le pré-
venu coupable de sept assassinats mais
également d'avoir «créé lui-même son
propre escadron de la mort».

Un soulagement certain pour le repré-
sentant du Ministère public. Car les ma-
gistrats avaient commencé la lecture de
leur arrêt par trois acquittements. Erwin
Sperisen était en effet également accusé
d'avoir fait liquider, en 2005, trois pri-
sonniers qui s'étaient enfuis du centre
pénitentiaire «El Infiernito». Dans ces
trois cas, le tribunal s'est dit convaincu
qu'il s'agissait d'exécutions sommaires
Photos, vidéos, témoignages le prouvent.
Les hommes ont été maîtrisés puis abat-
tus avant que la scène du crime ne soit
maquillée. Mais les magistrats ne sont
pas parvenus à lier Erwin Sperisen à ces
crimes. Les preuves manquent, ont-ils
expliqué. Notamment un listing des ap-
pels qui auraient été passés entre le pré-
venu et les tueurs. Ce listing, s'il a existé,
a disparu. «Or, il s'agit là d'une pièce
essentielle du dossier», estiment les ju-

ges. Dans le doute, Erwin Sperisen sera
acquitté sur ce point.

Pas de doute en revanche, pour le tri-
bunal, sur les événements liés à la reprise
en main de Pavon ce 25 septembre 2006.
Là également, les magistrats expliquent
que tous les indices, notamment la dépo-
sition d'une médecin légiste de renom-
mée internationale, indiquent que les
sept hommes ont été exécutés et qu'ils ne
sont pas morts au cours de combats avec
les forces de l'ordre. Ils n'excluent pas
pour autant l'existence éventuelle de tels
affrontements. Mais, expliquent-ils, ces
sept personnes ont été vues en vie et
maîtrisées par de nombreux témoins,
puis mortes et habillées parfois avec des
vêtements différents.

Mais comment lier Erwin Sperisen à
ces assassinats? Le tribunal souligne
l'existence d'une liste de détenus encom-
brants à éliminer. Or des témoins ont vu

Erwin Sperisen avec cette fameuse liste.

Les juges rappellent en outre que son
bras droit (l'homme acquitté l'année der-
nière par la justice autrichienne) a admis
que des «exécutions extrajudiciaires ont
de tout temps existé au Guatemala», ce
qu'Erwin Sperisen ne pouvait ignorer
lorsqu'il a repris la tête de la police, indi-
quent les magistrats. D'ailleurs, selon un
témoin, poursuit le tribunal, le prévenu
et son bras droit avaient créé leur propre
escadron de la mort, baptisé «Les élé-
phants démolisseurs». Le jour des faits,
Erwin Sperisen se trouvait «aux endroits
clés, aux moments clés». Notamment
près de la maison Batrès, où les exécu-
tions ont eu lieu. «Au vu de la chronologie
des divers éléments qui s'imbriquent par-
faitement, ce qui ne saurait être fortuit, le
tribunal est parvenu à la conviction que
c'est pour contrôler les opérations
qu'Erwin Sperisen s'est rendu sur ces
lieux.» Entre 7 h 40 et 7 h 43, décrivent
les juges, il a rencontré «les principaux

protagonistes de cette opération. Aucune
parole n'apparaît avoir été échangée, ce
qui est pour le moins troublant et incom-
patible avec les déclarations d'Erwin Spe-
risen selon lesquelles, sitôt arrivé, les
autres lui auraient fait un rapport sur la
situation.»

Le tribunal n'a aucun doute sur les té-
moins à charge de la Cicig (Commission
internationale contre l'impunité au Guate-
mala). «Il n'est nullement établi qu'ils aient
fait l'objet de pressions de la part de cel-
le-ci ni qu'ils aient voulu bénéficier d'avan-
tages matériels.» Aucun doute non plus
sur le témoignage d'un détenu français de
Pavon condamné à trente ans de prison
pour un double assassinat. Il s'agit du seul
témoin direct affirmant avoir vu Erwin
Sperisen abattre Chocobolas. Si l'heure et
les méthodes de l'exécution ne correspon-
dent pas à ce qui s'est passé, les magistrats
indiquent que «les quelques fluctuations
du discours de ce témoin peuvent s'expli-

quer par la brutalité des événements, le
stress inhérent à ceux-ci et l'écoulement
du temps. Ça ne saurait entamer la crédibi-
lité générale de son témoignage.» Et pour-
quoi Erwin Sperisen aurait-il voulu tuer
Chocobolas? Le même témoin fait était «de
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rumeurs laissant entendre qu'il existait un
conflit personnel entre Erwin Sperisen et
Chocobolas». Le tribunal relève encore
que ce Français a proposé spontanément
de venir témoigner.

Consultez notre dossier
consacré au procès sur
www.sperisen.tdg.ch

Lire l'éditorial
en page une:
«Après le jugement, le malaise»

Scandalisée, la défense va faire appel
Le Ministère public et la partie

plaignante (Mes Alexandra Lopez et
Alec Reymond) sont satisfaits de «cette
issue judiciaire juste et nuancée». La
défense, bien entendu, nettement
moins. Dès la fin du procès, les deux
avocats d'Erwin Sperisen (Mes Giorgio
Campa et Florian Baier) annoncent
qu'ils vont faire appel de «cette décision
arbitraire».

Ils parlent d'un procès «inéquitable»
où les droits de la défense ont été
«bafoués». Leur client aurait été
condamné «sur la base d'un dossier
truqué et vide». Ils se disent consternés
par le fait que le tribunal ait pu s'ap-
puyer sur un témoignage «aussi

Chronologie
2004 à 2007: Erwin Sperisen dirige la
police nationale civile (PNC) du
Guatemala. Carlos Vielmann, ministre
de l'Intérieur, était son supérieur
hiérarchique. Il se trouve aujourd'hui en
Espagne en attente de jugement.
2007: Erwin Sperisen se réfugie en
Suisse. Selon lui, parce qu'il est menacé
de mort avec sa famille par ceux qu'il a
limogés. Selon les ONG et la Cicig, après
une «bourde»: trois députés salvado-
riens tués par erreur.
2010: Un mandat d'arrêt international
est lancé pour exécution sommaire de
détenus.
2012: Erwin Sperisen est arrêté sur
instruction du Ministère public de
Genève, qui lance son enquête. C.F.

catastrophique» que celui d'un repris
de justice français qui se trouvait à
Pavée au moment des faits.

Ils ne comprennent pas non plus
comment les juges ont pu admettre
dans la procédure une partie plaignante
(la mère d'un détenu tué) «alors
qu'elle-même ignorait avoir porté
plainte».

«Le plus choquant, poursuivent-ils,
est que le tribunal en arrive à dire que
le bras droit et ami d'enfance d'Erwin
Sperisen est coupable alors qu'il a été
acquitté définitivement en Autriche.»

Pour les avocats de la défense, «il y a
eu à Genève une volonté de faire
condamner Erwin Sperisen sur des

mobiles idéologiques alors que,
juridiquement, l'acquittement s'impo-
sait». Ils se disent choqués «par
l'absence de distance critique de la
justice genevoise vis-à-vis de la Cicig et
de ses témoins à charge. Une distance
qui a été prise, en revanche, par les
juges autrichiens.»

«Dès le départ, lorsque nous nous
sommes rendu compte que, malgré sa
fragilité, la plaignante ne serait pas
écartée des débats, nous avons compris
que la cause était entendue.»

Mes Baier et Campa ont dix jours
pour faire appel. Dans un nouveau
procès, tout devrait être, en principe,
repris à zéro. C.F.

Consultez notre dossier
consacré au procès sur
www.sperisen.tdg.ch

Lire l'éditorial
en page une:
«Après le jugement, le malaise»
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Genf I Ex-Polizeichef Sperisen verurteilt

Lebenslange Haft
Erwin Sperisen ist am Frei-
tag vom Genfer Strafgericht
zu lebenslanger Haft verur-
teilt worden. Der seit 2012 in
Genf inhaftierte ehemalige
Polizeichef von Guatemala
sei der Ermordung von sie-
ben Häftlingen im Gefängnis
Pavon schuldig.

Sein Motiv wurde als «egoistisch»
und «aussergewöhnlich nieder-
trächtig» beurteilt, genauso wie
sein ganzes Handeln als ehemaliger
Polizeichef, wie die Richter in ih-
rem Urteil festhielten.

Ungenügende Faktenlage
Der schweizerisch-guatemalteki-
sche Doppelbürger Sperisen soll ge-
mäss Urteil im September 2006 bei
der Erstürmung des Gefängnisses
Pavon einen Häftling eigenhändig
ermordet haben und in sechs weite-
ren Fällen als Mittäter agiert haben.

Die sieben Häftlinge seien Op-
fer aussergerichtlicher Hinrichtun-
gen geworden, befand das Gericht.
Es stützte sich dabei auf zahlreiche
Zeugen, die es als glaubwürdig
einstufte. Sperisens einzige Vertei-
digung sei gewesen, zu beteuern,
dass die Zeugen lügen würden. Bei
der Höhe der Strafe berücksich-
tigte das Strafgericht insbesonde-

re die Schwere der Taten, die Zahl
der Opfer und die fehlende Empa-
thie des Angeklagten gegenüber
den Gefangenen. Freigesprochen
wurde Sperisen dagegen vom Vor-

wurf des Mordes an drei Häftlingen,
die im Oktober 2005 aus dem Ge-
fängnis «El Infiernito» ausgebro-
chen waren und später erschossen
wurden. 1 sda

Verurteilt. Das Genfer Strafgericht hat den schweizerisch-
guatemaltekischen Doppelbürger Erwin Sperisen zu lebens-
langem Gefängnis verurteilt. FOTO KEYSTONE
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Spensen kassiert Höchststrafe
PROZESS Erwin Sperisen,
der ehemalige Polizeichef von
Guatemala, ist gestern vom
Genfer Strafgericht wegen
Mordes zu lebenslanger Haft
verurteilt worden.
Der seit 2012 in Genf inhaftierte
Erwin Sperisen kriegt die
Höchststrafe. Er ist schuldig an
der Ermordung von sieben Häft-
lingen im Gefängnis Pavon, wie
das Gericht in Genf gestern be-
fand. Die Häftlinge seien Opfer
aussergerichtlicher Hinrichtun-
gen geworden. Sein Motiv wurde
als «egoistisch» und «ausserge-
wöhnlich niederträchtig» beur-
teilt, genauso wie sein ganzes
Handeln als ehemaliger Polizei-
chef, wie die Richter in ihrem Ur-
teil festhielten. Der schweize-
risch-guatemaltekische Doppel-
bürger Sperisen soll gemäss Ur-
teil im September 2006 bei der
Erstürmung des Gefängnisses
Pavon einen Häftling eigenhän-
dig ermordet haben und in sechs
weiteren Fällen als Mittäter
agiert haben.

Das Gericht stützte sich auf

zahlreiche Zeugen, die es als
glaubwürdig einstufte. Sperisens
einzige Verteidigung sei gewesen,
zu beteuern, dass die Zeugen lü-
gen würden. Bei der Höhe der
Strafe berücksichtigte das Straf-
gericht insbesondere die Schwe-
re der Taten, die Zahl der Opfer
und die fehlende Empathie des
Angeklagten gegenüber den Ge-
fangenen.

Freigesprochen wurde Speri-
sen dagegen vom Vorwurf des
Mordes an drei Häftlingen, die im
Oktober 2005 aus dem Gefängnis
El Infiernito ausgebrochen wa-
ren und später erschossen wur-
den. In diesen Fällen kamen die
Richter zum Schluss, dass die
vorliegenden Fakten nicht ge-
nügten, um Sperisen schuldig zu
sprechen.
«Wichtiger Etappensieg»
Nichtregierungsorganisationen
äusserten gestern über Twitter
ihre Genugtuung über die Verur-
teilung Sperisens zu lebenslan-
ger Haft. Das Urteil sei eine wich-
tige Etappe im Kampf gegen
Straflosigkeit.

Sperisen war von Juli 2004 bis
März 2007 Chef der Policia Na-
tional Civil in Guatemala gewe-
sen. Im April 2007 floh Sperisen
nach seinem Rücktritt als Poli-
zeichef nach Genf, wo er seit
mehreren Jahren im Visier einer
Koalition von Nichtregierungs-
organisationen war, die ihn
aufspüren und vor Gericht brin-
gen wollte. Im August 2012
schliesslich wurde Sperisen von
der Genfer Justiz verhaftet und
wegen zehnfachen Mordes ange-
klagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa
hatte eine lebenslange Frei-
heitsstrafe für Sperisen gefor-
dert. Ihm wurde in Genf der
Prozess gemacht, weil er als Dop-
pelbürger nicht an Guatemala
ausgeliefert werden konnte. Der
43-Jährige bestritt die Vorwürfe
und beteuerte während des gan-
zen Prozesses seine Unschuld.

Javier Figueroa, der einst als
rechte Hand von Sperisen gegol-
ten hatte, war im Sommer 2013
von einem österreichischen Ge-
richt freigesprochen worden. sda
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PROCÈS SPERISEN: Le Tribunal criminel de Genève a condamné à la prison à vie Erwin Sperisen. L'ancien
chef de la police nationale civile du Guatemala a été reconnu coupable d'avoir participé à l'exécution
extrajudiciaire de six détenus et d'avoir abattu lui-même un prisonnier. Les avocats d'Erwin Sperisen ont
annoncé qu'ils recourront contre ce jugement. L'accusé, âgé de 43 ans, double national suisse et
guatémaltèque, est demeuré impassible lors de l'énoncé de la sentence, prononcée devant une salle
d'audience comble pour l'occasion. L'épouse d'Erwin Sperisen, assise dans le public en compagnie d'autres
membres de la famille du prévenu, n'a en revanche pas pu retenir ses larmes.

DÉTENU EN FUITE GE: L’homme de 38 ans en fuite depuis dimanche soir s’est rendu spontanément jeudi
soir aux autorités genevoises. Cet individu condamné pour assassinat en 2005 avait exprimé son ras-le bol
dans une lettre adressée à sa mère et son intention de se rendre après quelques jours de liberté. Il a été
immédiatement auditionné, a indiqué sur les ondes de la RTS le chef du Département genevois de la sécurité
(DSE) Pierre Maudet. Il est dès à présent remis en régime de détention complète dans un établissement
fermé à Genève où il purgera le solde de sa peine, précise vendredi le DSE dans un communiqué.

MALTRAITANCE D'ENFANTS: Les hôpitaux pédiatriques du pays ont recensé l'an dernier 1292 cas de
maltraitance d'enfants, indique la Société suisse de pédiatrie (SSP). Le nombre de dénonciations est en
hausse de 13% par rapport à 2012, année pour laquelle 1136 cas réels ou présumés avaient été signalés.
C'est la première fois qu'autant de cas sont rapportés depuis le début de cette statistique il y a cinq ans,
précise le groupe de travail pour la protection de l'enfant de la SSP. Cette hausse est attribuée principalement
à une sensibilisation accrue des spécialistes concernés et à une meilleure saisie des cas.

ASSURANCE ACCIDENTS: La réforme de l'assurance accidents est relancée. Pressé par le Parlement de
revenir avec un projet après l'échec d'une mouture plus ambitieuse, le Conseil fédéral a ouvert une
consultation accélérée. La révision est le fruit d'un compromis entre les partenaires sociaux et les assureurs.
Elle sera menée sous forme de conférence le 18 juin. Les participants peuvent aussi donner leur avis par écrit
d'ici au 2 juillet. La révision devrait se borner à éviter les cas de surindemnisation et à combler les lacunes de
couverture.

RÉFORME DE LA TVA: Les Suisses qui commandent des livres à l'étranger ne devraient plus échapper à la
TVA. Le Conseil fédéral a mis en consultation jusqu'au 26 septembre une nouvelle réforme de la TVA visant
notamment à limiter la concurrence étrangère aux entreprises helvétiques. Les petits envois en provenance
de l'étranger devraient être soumis à la TVA si le chiffre d'affaires du vendeur atteint les 100'000 francs. Les
commandes internationales de livres de moins de 200 francs n'y sont jusqu'ici pas soumises contrairement à
l'envoi à l'intérieur de la Suisse. La nouvelle règle pourrait gonfler les recettes fiscales de 20 millions de francs
par an.

DROIT D'AUTEUR: Il faut améliorer la situation des artistes à l'ère du numérique. Le Département fédéral de
justice et police (DFJP) va élaborer d'ici à la fin 2015 une révision du droit d'auteur, a indiqué vendredi le
Conseil fédéral. L'idée est d'agir auprès des fournisseurs d'accès Internet et de mieux informer les
internautes. Mais il n'y aura pas de taxe Internet. Le projet s'appuiera sur les travaux de deux groupes de
travail dont l'un doit encore remettre ses conclusions. S'il entend durcir les conditions de mise en ligne de
contenus enfreignant le droit d'auteur, il ne veut toutefois pas s'en prendre aux consommateurs.
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SECRET BANCAIRE: La Suisse devra transmettre les données des contribuables américains au fisc des
Etats-Unis dès la fin du mois. Le Conseil fédéral a mis en vigueur à cette date la loi d'application de l'accord
FATCA. Le texte permet à Berne de mettre un terme au conflit fiscal qui l'oppose à Washington. Mais
uniquement pour la taxation future des comptes américains. Le FATCA (Foreign Account Tax Compliance)
sera mis en oeuvre à l'échelle internationale le 1er juillet.

CHEMINS DE FER RHÉTIQUES: Les Chemins de fer rhétiques (RhB) ont fêté leur 125e anniversaire à
Landquart (GR) en présence de la conseillère fédérale Doris Leuthard. La ministre des transports en a profité
pour louer le "feu sacré" des pionniers grisons qui ont construit le réseau des RhB. Les RhB, "c'est la culture
du train, le train culturel et le train culte", a déclaré Doris Leuthard lors de son allocution. Les Chemins de fer
rhétiques "ne sont pas qu'un moyen de transport, ils sont une attraction en soi", a-t-elle ajouté.

UNIVERSITÉS: L'Université de Neuchâtel disposera probablement d'une enveloppe financière moins élevée
qu'elle ne l'espérait pour ces prochaines années. Le Conseil d'Etat propose un montant de 46,9 millions de
francs pour 2014, puis une progression annuelle de 0,5% pour 2015-2017. Cette hausse annuelle serait ainsi
de quelque 230'000 francs. Une somme de 46,6 millions figurait aux comptes 2013.

TRAFIC/MÉTÉO: Ce vendredi a été le jour le plus chaud de l'année en Suisse. Les températures ont atteint
plus de 30 degrés à Sion. Le temps restera estival durant tout le week-end, avec un pic de 31 à 34 degrés
attendu lundi de Pentecôte. Malgré ces températures tropicales, "il est exagéré de parler de canicule", selon
Frédéric Glassey de MeteoNews. Il faudrait avoir au moins trois jours consécutifs avec des maximales
supérieures à 33 degrés, mais également des minimales qui ne descendent pas au-dessous des 20 degrés,
explique-t-il.

PROCÈS POUR ASSASSINAT: Vingt ans après un cambriolage qui a mal tourné à Dulliken (SO), le tribunal
de district d'Olten-Gösgen a déclaré un Serbe de 51 ans coupable de complicité d'assassinat. L'homme sera
mis à l'ombre pendant huit ans. La défense envisage toutefois de faire appel. Pour les juges, il est prouvé que
l'homme a secondé le principal accusé - un homme qui se cache en Serbie - lors du meurtre brutal survenu
dans la nuit du 31 juillet au 1er août 1993 sur un retraité de 80 ans qui vivait seul. Dans son jugement, le
tribunal s'est appuyé sur des preuves matérielles et des relevés d'empreintes.

CRIMINALITÉ: Le célèbre fabricant de vélos Scott Sports s'est fait dérober 200 cycles d'une valeur globale
d'un million de francs le week-end dernier à Givisiez (FR). Les cambrioleurs ont réussi à déjouer le système
de sécurité ultramoderne de l'entreprise. Les malfrats sont entrés dans les locaux durant la nuit de samedi à
dimanche. Ils ont chargé les vélos dans un ou plusieurs véhicules: un camion de trois tonnes et demi a été
volé dans une entreprise voisine, a indiqué vendredi à l'ats le vice-directeur Pascal Ducrot, confirmant une
information révélée jeudi par "La Liberté".

DANSE: Le mariage entre Lausanne et le Ballet Béjart se poursuit. La ville et les fondations concernées ont
signé vendredi une convention qui renouvelle pour cinq ans le soutien public à l'institution, indique un
communiqué. Ambassadeur de la ville, le Béjart Ballet Lausanne (BBL) fait rayonner le nom et l'image de
Lausanne dans le monde entier avec près de 80% de ses représentations données en dehors des frontières
suisses. La compagnie joue dans ce contexte "un rôle déterminant" notamment en matière de promotion
touristique de la région, souligne la municipalité.
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L'ex-chef de la police du Guatemala condamné à la prison à vie

Le Tribunal criminel de Genève a condamné vendredi à la prison à vie Erwin Sperisen. L'ancien chef de la
police nationale civile du Guatemala a été reconnu coupable d'avoir participé à l'exécution extrajudiciaire de
six détenus et d'avoir abattu lui-même un prisonnier. Les avocats d'Erwin Sperisen ont annoncé qu'ils
recourront contre ce jugement.

L'accusé, âgé de 43 ans, double national suisse et guatémaltèque, est demeuré impassible lors de l'énoncé
de la sentence, prononcée devant une salle d'audience comble pour l'occasion. L'épouse d'Erwin Sperisen,
assise dans le public en compagnie d'autres membres de la famille du prévenu, n'a en revanche pas pu
retenir ses larmes.

Le Tribunal criminel de Genève s'est dit convaincu que les sept détenus de la prison de Pavon qui ont trouvé
la mort, en 2006, durant l'opération de sécurisation du pénitencier guatémaltèque, ont été victimes
d'exécutions extrajudiciaires et qu'Erwin Sperisen, en tant que patron de la police nationale civile (PNC), a
participé activement à ce plan secret.

Responsable
Erwin Sperisen s'est trouvé "aux endroits clés aux moments clés", a fait remarquer la présidente du tribunal
Isabelle Cuendet. Les juges se sont notamment appuyés sur plusieurs témoins qui ont vu l'ancien chef de la
police guatémaltèque dans la maison où les détenus ont été tués.

Toutes les victimes ont été vues vivantes et maîtrisées par de nombreuses personnes après le début de
l'opération de reprise en main de la prison. Les scènes de crime ont ensuite été maquillées pour faire croire
que les prisonniers morts avaient opposé une résistance armée aux forces de l'ordre.

Dans son jugement, le tribunal a aussi pris en compte, les déclarations d'un détenu français, qui purgeait à
l'époque une peine de 30 ans à la prison de Pavon pour un double assassinat, et qui a indiqué avoir vu Erwin
Sperisen tirer à bout portant sur un détenu. Les juges ont considéré ce témoignage comme "crédible".

Un conflit personnel
Pour expliquer cette exécution sommaire, le tribunal a mentionné des rumeurs qui faisaient état d'un conflit
personnel entre Erwin Sperisen et le détenu qu'il a abattu. Il était aussi courant, au sein des escadrons de la
mort, que tous les membres du commando trempent leurs mains dans le sang pour éviter que quelqu'un ne
parle par la suite.

Le Tribunal criminel a estimé qu'Erwin Sperisen a constitué autour de lui un groupe, surnommé "les éléphants
démolisseurs", pour effectuer les basses besognes. Les juges ont rappelé les dires de Javier Figueroa,
l'ancien bras droit d'Erwin Sperisen, qui a affirmé que les exécutions extrajudiciaires ont toujours existé au
Guatemala.

Les juges genevois n'ont pas apprécié les réponses évasives de l'accusé durant le procès. Celui-ci "n'a cessé
de rester dans les généralités lorsqu'il était interrogé sur des points précis du dossier". Il a ainsi toujours nié
avoir tenu deux réunions préparatoires avec les membres de l'escadron de la mort avant l'assaut de la prison
par les forces de sécurité.
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Procès inéquitable
Pour les deux avocats d'Erwin Sperisen, Giorgio Campa et Florian Baier, leur client a été victime d'un procès
"inéquitable" où le droit de la défense a été bafoué". A leurs yeux, leur client a été condamné "sur la base d'un
dossier truqué et vide", se fondant notamment sur le témoignage "catastrophique" d'un ex-détenu français de
Pavon.

Le procureur Yves Bertossa, de son côté, qui avait requis la prison à vie, s'est déclaré satisfait du verdict. Le
jugement reconnaît que des personnes ont été assassinées au Guatemala et confirme qu'Erwin Sperisen a
créé un escadron de la mort. Alec Reymond, avocat de la partie plaignante, a salué "une issue judiciaire juste
et nuancée".

ONG satisfaites
Les ONG, qui ont lutté pour qu'Erwin Sperisen, qui était venu se réfugier en Suisse en 2007, soit arrêté et
traduit en justice, ont estimé que ce jugement constituait "une étape importante pour la lutte contre l'impunité".
Erwin Sperisen avait été interpellé à Genève en août 2012 et se trouvait depuis en détention provisoire.

Si la justice genevoise a condamné Erwin Sperisen pour l'opération Pavon en 2006, elle l'a en revanche
acquitté pour les assassinats de trois fugitifs qui s'étaient échappés du pénitencier "El Infiernito" en 2005. Les
juges ont estimé qu'il n'existait pas d'éléments suffisants pour impliquer l'ex-chef de la PNC dans cette affaire.
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Politique, Police et justice, CriminalitÃ©

Prison à vie pour l'ex-chef de la police du Guatemala

Le Tribunal criminel de Genève a condamné vendredi Erwin Sperisen à la prison à vie. L'ex-chef de la police
nationale civile du Guatemala détenu à Genève depuis 2012 a été reconnu co-auteur de six assassinats et
auteur direct d'un autre lors d'une opération de sécurisation à la prison de Pavon en 2006.

Le mobile est égoïste et particulièrement odieux tout comme la manière d'agir, ont relevé les juges dans leur
verdict. Ils ont notamment retenu la gravité des faits, le nombre de victimes et l'absence d'empathie du
prévenu pour fixer la peine.

Ces sept détenus ont été victimes d'exécutions extrajudiciaires, a relevé le Tribunal criminel en se basant sur
de nombreux témoignages jugés crédibles. La seule défense d'Erwin Sperisen a été d'affirmer que les
témoins mentaient, déplorent les juges.

Erwin Sperisen, bi-national helvético-guatémaltèque, a en revanche été acquitté des charges de trois autres
assassinats lors de la traque de trois fugitifs du pénitencier "El Infiernito" en 2005. Les juges ont estimé dans
ces cas qu'il n'y avait pas d'éléments suffisants pour inculper Erwin Sperisen.
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Prison à vie pour l'ex-chef de la police du Guatemala

Le Tribunal criminel de Genève a condamné à la prison à vie Erwin Sperisen. L'ancien chef de la police
nationale civile du Guatemala a été reconnu coupable d'avoir participé à l'exécution extrajudiciaire de six
détenus et d'avoir abattu lui-même un prisonnier. Ses avocats ont annoncé qu'ils recourront contre ce
jugement.

L'accusé, âgé de 43 ans, double national suisse et guatémaltèque, est demeuré impassible lors de l'énoncé
de la sentence, prononcée devant une salle d'audience comble. Son épouse, assise dans le public en
compagnie d'autres membres de la famille, n'a pas pu retenir ses larmes.

A bout portant
Le Tribunal criminel de Genève s'est dit convaincu que les sept détenus de la prison de Pavon, qui ont trouvé
la mort en 2006 durant l'opération de sécurisation du pénitencier, ont été victimes d'exécutions extrajudiciaires
et qu'Erwin Sperisen, patron de la police nationale civile, a participé activement à ce plan secret.

Les juges se sont notamment appuyés sur plusieurs témoins qui ont vu l'ancien chef de la police
guatémaltèque dans la maison où les détenus ont été tués.

Dans son jugement, le tribunal a aussi pris en compte les déclarations d'un détenu français qui purgeait à
l'époque une peine de 30 ans à la prison de Pavon. Celui-ci a indiqué avoir vu Erwin Sperisen tirer à bout
portant sur un détenu.

Procès "inéquitable"
Pour les avocats de M. Sperisen, Giorgio Campa et Florian Baier, leur client a été victime d'un procès
"inéquitable", où le droit de la défense a été bafoué. A leurs yeux, il a été condamné "sur la base d'un dossier
truqué et vide".

Les ONG qui ont lutté pour qu'Erwin Sperisen, venu se réfugier en Suisse en 2007, soit traduit en justice, ont
salué dans ce verdict "une étape importante pour la lutte contre l'impunité". Erwin Sperisen avait été interpellé
à Genève en août 2012.
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GE: ex capo polizia del Guatemala Sperisen condannato all'ergastolo

L'ex capo della polizia nazionale civile del Guatemala Erwin Sperisen è stato condannato all'ergastolo oggi dal
Tribunale criminale di Ginevra, al termine di un processo durato tre settimane. Secondo i giudici, il cittadino
svizzero e guatemalteco ha partecipato all'assassinio di sei detenuti nel paese centroamericano e ha ucciso
personalmente uno dei prigionieri del penitenziario di Pavon nel 2006.

La Corte ritiene che Sperisen abbia agito per motivi "egoisti" e in modo "particolarmente odioso". Nel misurare
la pena - identica a quella sollecitata dal Ministero pubblico venerdì scorso - i giudici ginevrini hanno tenuto
conto del numero delle vittime e della "particolare assenza di scrupoli" dell'imputato.

Basandosi sulle numerose testimonianze, ritenute credibili e concordanti, il Tribunale è giunto alla conclusione
che Sperisen ha agito quale co-autore delle esecuzioni, svoltesi durante un assalto della polizia a Pavon,
vicino a Guatemala City, un penitenziario da tempo controllato dagli stessi prigionieri.

I detenuti - rileva il Tribunale - non sono morti nel quadro di uno scontro con le forze dell'ordine, ma sono stati
uccisi nel corso di esecuzioni extragiudiziali, un fatto confermato sia dalle testimonianze che dalle perizie
medico-legali.

L'assalto, condotto inizialmente sotto la responsabilità del sistema penitenziario, è stato affidato
successivamente alla polizia nazionale civile, "il che ha posto in pratica Erwin Sperisen alla testa delle
operazioni". L'alto ufficiale è inoltre stato visto "ai posti cruciali nei momenti cruciali", sottolinea la Corte nella
sua sentenza. Sperisen, inoltre, ha ucciso di persona un detenuto con il quale avrebbe intrattenuto una
vertenza personale.

L'unico argomento invocato dall'imputato per la propria difesa - prosegue la Corte - è stato quello di affermare
che le testimonianze sono menzognere. In merito agli elementi presentati durante il processo, l'imputato ha
fornito dichiarazioni "generali e superficiali", sottolineano i giudici.

Sperisen è invece stato prosciolto dall'accusa di essere coinvolto nell'esecuzione di tre prigionieri evasi nel
2005 dal penitenziario "El Infiernito". In questo caso, i giudici hanno ritenuto che non esistano prove sufficienti
della colpevolezza dell'ex capo della polizia, assente durante l'intervento delle forze dell'ordine volto a
catturare i fuggiaschi.

Arrestato a Ginevra nell'agosto 2012, il 43enne era accusato di aver partecipato o di essere coinvolto
nell'uccisione di complessivamente dieci detenuti nel corso di due interventi della polizia. L'uomo era stato
denunciato da diverse ONG che lottano affinché siano puniti i responsabili delle esecuzioni extragiudiziali
verificatesi nel paese centroamericano.

In un comunicato, le ONG in questione salutano la decisione del Tribunale ginevrino, definita "una tappa
importante per la lotta contro l'impunità". La condanna di Sperisen "è un segnale forte all'intenzione degli
autori, anche i più altolocati, di crimini gravi", rilevano.

Per i fatti rimproverati a Sperisen è già stato giudicato in Austria l'ex suo braccio destro Javier Figueroa,
prosciolto l'anno scorso da una giuria popolare. In marzo, la giustizia spagnola ha deciso di processare l'ex
ministro guatemalteco dell'interno Carlos Vielmann, accusato di aver autorizzato le operazioni di Pavon e "El
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Infiernito".

La giustizia ginevrina dovrà tuttavia tornare ad occuparsi del caso di Sperisen: i suoi difensori hanno
annunciato che faranno ricorso contro la sua condanna.
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CH/Ex-Polizeichef von Guatemala zu lebenslanger Haft verurteilt

Genf (awp/sda) - Erwin Sperisen ist am Freitag vom Genfer Strafgericht zu lebenslanger Haft verurteilt
worden. Der seit 2012 in Genf inhaftierte ehemalige Polizeichef von Guatemala sei schuldig an der
Ermordung von sieben Häftlingen im Gefängnis Pavon. In drei Fällen wurde Sperisen freigesprochen.

Sein Motiv wurde als "egoistisch" und "aussergewöhnlich niederträchtig" beurteilt, genauso wie sein ganzes
Handeln als ehemaliger Polizeichef, wie die Richter in ihrem Urteil festhielten.

Der schweizerisch-guatemaltekische Doppelbürger Sperisen soll gemäss Urteil im September 2006 bei der
Erstürmung des Gefängnisses Pavon einen Häftling eigenhändig ermordet haben und in sechs weiteren
Fällen als Mittäter agiert haben.

Die sieben Häftlinge seien Opfer aussergerichtlicher Hinrichtungen geworden, befand das Gericht. Es stützte
sich dabei auf zahlreiche Zeugen, die es als glaubwürdig einstufte. Sperisens einzige Verteidigung sei
gewesen, zu beteuern, dass die Zeugen lügen würden.

Ungenügende Faktenlage

Bei der Höhe der Strafe berücksichtigte das Strafgericht insbesondere die Schwere der Taten, die Zahl der
Opfer und die fehlende Empathie des Angeklagten gegenüber den Gefangenen.

Freigesprochen wurde Sperisen dagegen vom Vorwurf des Mordes an drei Häftlingen, die im Oktober 2005
aus dem Gefängnis "El Infiernito" ausgebrochen waren und später erschossen wurden. In diesen Fällen
kamen die Richter zum Schluss, dass die vorliegenden Fakten nicht genügten, um Sperisen schuldig zu
sprechen.

NGO begrüssen Urteil

Nichtregierungsorganisationen äusserten am Freitag über Twitter ihre Genugtuung über die Verurteilung
Sperisens zu lebenslanger Haft. Das Urteil sei eine wichtige Etappe im Kampf gegen Straflosigkeit.

Sperisen war von Juli 2004 bis März 2007 Chef der "Policia National Civil" (PNC) in Guatemala gewesen. Die
UNO-Kommission gegen Straflosigkeit in Guatemala (CICIG) warf Sperisen vor, Drahtzieher von
aussergerichtlichen Hinrichtungen gewesen zu sein und zusammen mit anderen hohen Funktionären des
Landes eine kriminelle Organisation gebildet zu haben.

Nach Genf geflohen

Im April 2007 floh Sperisen nach seinem Rücktritt als Polizeichef nach Genf, wo er seit mehreren Jahren im
Visier einer Koalition von Nichtregierungsorganisationen (NGO) war, die ihn aufspüren und vor Gericht
bringen wollte. Im August 2012 wurde Sperisen von der Genfer Justiz verhaftet und wegen zehnfachen
Mordes angeklagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa hatte eine lebenslange Freiheitsstrafe für den schweizerisch-guatemaltekischen
Doppelbürger gefordert. Er warf Sperisen im Einzelnen vor, Morde an zehn Häftlingen befohlen, geplant und
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in einem Fall sogar selbst begangen zu haben.

Sperisen wurde in Genf der Prozess gemacht, weil er als Doppelbürger nicht an Guatemala ausgeliefert
werden konnte. Der 43-Jährige bestritt die Vorwürfe und beteuerte während des ganzen Prozesses seine
Unschuld. Seine Verteidigung hatte einen Freispruch gefordert.

Rechte Hand in Österreich freigesprochen

Ein guatemaltekische Gericht hatte 2011 Haftmandate gegen 19 ehemalige Funktionäre erlassen, darunter
Sperisen und den ehemaligen Ex-Innenminister Carlos Vielmann. Javier Figueroa, der einst als rechte Hand
von Sperisen gegolten hatte, war im Sommer 2013 von einem österreichischen Gericht freigesprochen
worden.
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Schweiz, Guatemala / Genf (sda)
Politik, Justiz, KriminalitÃ¤t

Ex-Polizeichef von Guatemala zu lebenslanger Haft verurteilt

Täter und Mittäter bei der Ermordung von sieben Häftlingen
Erwin Sperisen ist am Freitag vom Genfer Strafgericht zu lebenslanger Haft verurteilt worden. Der seit 2012 in
Genf inhaftierte ehemalige Polizeichef von Guatemala war in einem Fall direkt schuldig und in sechs weiteren
Fällen mitschuldig an der Ermordung von Gefangenen. Die Anwälte Sperisens kündigten an, gegen das Urteil
zu rekurrieren.

Der schweizerisch-guatemaltekische Doppelbürger Sperisen soll laut dem Urteil im September 2006 bei der
Erstürmung des Gefängnisses Pavon einen Häftling eigenhändig ermordet haben und in sechs weiteren
Fällen als Mittäter agiert haben. Sein Motiv wurde von den Richtern als "egoistisch" und "aussergewöhnlich
niederträchtig" beurteilt, genauso wie sein ganzes Handeln, wie das Urteil festhält.

Die sieben Häftlinge seien Opfer aussergerichtlicher Hinrichtungen geworden, befand das Gericht. Es stützte
sich dabei auf zahlreiche Zeugen, die es als glaubwürdig einstufte. Sperisens einzige Verteidigung sei
gewesen, zu beteuern, dass die Zeugen lügen würden.

Ungenügende Faktenlage
Bei der Höhe der Strafe berücksichtigte das Strafgericht insbesondere die Schwere der Taten, die Zahl der
Opfer und die fehlende Empathie des Angeklagten gegenüber den Gefangenen.

Freigesprochen wurde Sperisen dagegen vom Vorwurf des Mordes an drei Häftlingen, die im Oktober 2005
aus dem Gefängnis "El Infiernito" ausgebrochen waren und später erschossen wurden. In diesen Fällen
kamen die Richter zum Schluss, dass die vorliegenden Fakten nicht genügten, um Sperisen schuldig zu
sprechen.

NGO begrüssen Urteil
Nichtregierungsorganisationen äusserten am Freitag über Twitter ihre Genugtuung über die Verurteilung
Sperisens zu lebenslanger Haft. Das Urteil sei eine wichtige Etappe im Kampf gegen Straflosigkeit.

Sperisen war von Juli 2004 bis März 2007 Chef der "Policia National Civil" (PNC) in Guatemala gewesen. Die
UNO-Kommission gegen Straflosigkeit in Guatemala (CICIG) warf Sperisen vor, Drahtzieher von
aussergerichtlichen Hinrichtungen gewesen zu sein und zusammen mit anderen hohen Funktionären des
Landes eine kriminelle Organisation gebildet zu haben.

Nach Genf geflohen
Im April 2007 floh Sperisen nach seinem Rücktritt als Polizeichef nach Genf, wo er seit mehreren Jahren im
Visier einer Koalition von Nichtregierungsorganisationen (NGO) war, die ihn aufspüren und vor Gericht
bringen wollte. Im August 2012 wurde Sperisen von der Genfer Justiz verhaftet und wegen zehnfachen
Mordes angeklagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa hatte eine lebenslange Freiheitsstrafe für den schweizerisch-guatemaltekischen
Doppelbürger gefordert. Er warf Sperisen im Einzelnen vor, Morde an zehn Häftlingen befohlen, geplant und
in einem Fall sogar selbst begangen zu haben.

Sperisen wurde in Genf der Prozess gemacht, weil er als Doppelbürger nicht an Guatemala ausgeliefert
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werden konnte. Der 43-Jährige bestritt die Vorwürfe und beteuerte während des ganzen Prozesses seine
Unschuld. Seine Verteidigung hatte einen Freispruch gefordert.

Rechte Hand in Österreich freigesprochen
Ein guatemaltekische Gericht hatte 2011 Haftmandate gegen 19 ehemalige Funktionäre erlassen, darunter
Sperisen und den ehemaligen Ex-Innenminister Carlos Vielmann. Javier Figueroa, der einst als rechte Hand
von Sperisen gegolten hatte, war im Sommer 2013 von einem österreichischen Gericht freigesprochen
worden.
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Ex-Polizeichef von Guatemala zu lebenslanger Haft verurteilt

In sieben Fällen als Täter oder Mittäter schuldig an Morden
Erwin Sperisen ist am Freitag vom Genfer Strafgericht zu lebenslanger Haft verurteilt worden. Der seit 2012 in
Genf inhaftierte ehemalige Polizeichef von Guatemala sei schuldig an der Ermordung von sieben Häftlingen
im Gefängnis Pavon. In drei Fällen wurde Sperisen freigesprochen.

Sein Motiv wurde als "egoistisch" und "aussergewöhnlich niederträchtig" beurteilt, genauso wie sein ganzes
Handeln als ehemaliger Polizeichef, wie die Richter in ihrem Urteil festhielten.

Der schweizerisch-guatemaltekische Doppelbürger Sperisen soll gemäss Urteil im September 2006 bei der
Erstürmung des Gefängnisses Pavon einen Häftling eigenhändig ermordet haben und in sechs weiteren
Fällen als Mittäter agiert haben.

Die sieben Häftlinge seien Opfer aussergerichtlicher Hinrichtungen geworden, befand das Gericht. Es stützte
sich dabei auf zahlreiche Zeugen, die es als glaubwürdig einstufte. Sperisens einzige Verteidigung sei
gewesen, zu beteuern, dass die Zeugen lügen würden.

Ungenügende Faktenlage
Bei der Höhe der Strafe berücksichtigte das Strafgericht insbesondere die Schwere der Taten, die Zahl der
Opfer und die fehlende Empathie des Angeklagten gegenüber den Gefangenen.

Freigesprochen wurde Sperisen dagegen vom Vorwurf des Mordes an drei Häftlingen, die im Oktober 2005
aus dem Gefängnis "El Infiernito" ausgebrochen waren und später erschossen wurden. In diesen Fällen
kamen die Richter zum Schluss, dass die vorliegenden Fakten nicht genügten, um Sperisen schuldig zu
sprechen.

NGO begrüssen Urteil
Nichtregierungsorganisationen äusserten am Freitag über Twitter ihre Genugtuung über die Verurteilung
Sperisens zu lebenslanger Haft. Das Urteil sei eine wichtige Etappe im Kampf gegen Straflosigkeit.

Sperisen war von Juli 2004 bis März 2007 Chef der "Policia National Civil" (PNC) in Guatemala gewesen. Die
UNO-Kommission gegen Straflosigkeit in Guatemala (CICIG) warf Sperisen vor, Drahtzieher von
aussergerichtlichen Hinrichtungen gewesen zu sein und zusammen mit anderen hohen Funktionären des
Landes eine kriminelle Organisation gebildet zu haben.

Nach Genf geflohen
Im April 2007 floh Sperisen nach seinem Rücktritt als Polizeichef nach Genf, wo er seit mehreren Jahren im
Visier einer Koalition von Nichtregierungsorganisationen (NGO) war, die ihn aufspüren und vor Gericht
bringen wollte. Im August 2012 wurde Sperisen von der Genfer Justiz verhaftet und wegen zehnfachen
Mordes angeklagt.

Staatsanwalt Yves Bertossa hatte eine lebenslange Freiheitsstrafe für den schweizerisch-guatemaltekischen
Doppelbürger gefordert. Er warf Sperisen im Einzelnen vor, Morde an zehn Häftlingen befohlen, geplant und
in einem Fall sogar selbst begangen zu haben.
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Sperisen wurde in Genf der Prozess gemacht, weil er als Doppelbürger nicht an Guatemala ausgeliefert
werden konnte. Der 43-Jährige bestritt die Vorwürfe und beteuerte während des ganzen Prozesses seine
Unschuld. Seine Verteidigung hatte einen Freispruch gefordert.

Rechte Hand in Österreich freigesprochen
Ein guatemaltekische Gericht hatte 2011 Haftmandate gegen 19 ehemalige Funktionäre erlassen, darunter
Sperisen und den ehemaligen Ex-Innenminister Carlos Vielmann. Javier Figueroa, der einst als rechte Hand
von Sperisen gegolten hatte, war im Sommer 2013 von einem österreichischen Gericht freigesprochen
worden.
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Schweiz / Bern (sda)
Politik

Tagesüberblick - Freitag, 6. Juni

POLITIK
PROZESS SPERISEN: Das Genfer Strafgericht hat den schweizerisch-guatemaltekischen Doppelbürger
Erwin Sperisen am Freitag zu einer lebenslangen Freiheitsstrafe verurteilt. Der ehemalige Polizeichef von
Guatemala wurde als Mittäter bei sechs Morden an Häftlingen und als Täter in einem weiteren Fall schuldig
gesprochen. Sperisen war von Juli 2004 bis März 2007 Chef der "Policia National Civil" (PNC) in Guatemala.
Eine UNO-Kommission warf ihm vor, Drahtzieher bei aussergerichtlichen Hinrichtungen gewesen zu sein und
mit anderen hohen Funktionären des Landes eine kriminelle Organisation gebildet zu haben. Die Vorwürfe
bestritt er und beteuerte während des ganzen Prozesses immer wieder seine Unschuld. Die Verteidigung
hatte einen Freispruch gefordert.

MEHRWERTSTEUER: Wer Bücher im Ausland bestellt, soll künftig Mehrwertsteuer bezahlen müssen. Der
Bundesrat hat am Freitag die Vernehmlassung zu einer Teilrevision des Mehrwertsteuergesetzes eröffnet.
Heute können Kleinsendungen aus dem Ausland an Schweizer Kunden, bei denen ein Steuerbetrag von
weniger als fünf Franken anfällt, mehrwertsteuerfrei an Kunden in der Schweiz versandt werden. Neu sollen
nun auch Kleinsendungen aus dem Ausland ab einem jährlichen Umsatz von 100'000 Franken der
Mehrwertsteuer unterliegen, wie die Eidgenössische Steuerverwaltung mitteilte.

URHEBERRECHT: Der Bundesrat will das Urheberrecht ans Internetzeitalter anpassen. Anders als noch vor
einigen Jahren hält er dies nun doch für nötig. Was sich genau ändern wird, ist offen. Fest steht nur, dass es
keine Kultur-Flatrate geben wird, also keine allgemeine Internetabgabe. Ziel der Gesetzesrevision ist es, die
Situation für die Kulturschaffenden zu verbessern, ohne die Position der Konsumentinnen und Konsumenten
zu verschlechtern. Das Eidgenössische Justiz- und Polizeidepartement will bis Ende 2015 eine
Vernehmlassungsvorlage erarbeiten. Fest steht, dass das Herunterladen geschützter Werke zu privaten
Zwecken zulässig bleiben soll, während das Hochladen zur weiteren Verbreitung illegal ist.

GESUNDHEIT: Der Bundesrat möchte Engpässen bei der Medikamentenversorgung entgegenwirken. Er
schlägt ein Frühwarnsystem vor, das die Versorgung mit Heilmitteln künftig besser koordinieren soll. Zunächst
lässt die Regierung nun vom Departement für Wirtschaft, Bildung und Forschung eine Informationsplattform
entwickeln. Diese soll rasch Medikamente erfassen, bei denen es zu Versorgungsengpässen kommen könnte.
Damit sollen gegebenenfalls sofort Massnahmen in die Wege geleitet werden können.

FUSSBALL-WM: Wenn am 15. Juni in Brasilia der Fussballmatch Schweiz-Ecuador angepfiffen wird, sitzt
Sportminister Ueli Maurer auf der Tribüne. Maurer werde beim ersten WM-Spiel der Schweizer
Nationalmannschaft anwesend sein, sagte Bundesratssprecher André Simonazzi vor den Medien in Bern.
Bundespräsident Didier Burkhalter werde die Partie an einem Public Viewing verfolgen. Wo genau, ist noch
nicht klar. Wer die Landesregierung am Finalspiel mit Beteiligung der Schweizer Nati vertreten würde, sei
noch nicht klar, sagte Simonazzi. Darüber werde der Bundesrat zu gegebener Zeit entscheiden.

ANZEIGETAFELN: Die SBB ersetzt in 17 grossen Bahnhöfen die Anzeigetafeln und investiert dafür rund 15
Millionen Franken. Künftig werden die Abfahrtszeiten der Züge mit LED-Technologie angezeigt. Die
Fallblattanzeiger mit dem beim Aufdatieren charakteristischen Rascheln wird es nicht mehr geben. Die erste
neue Tafel wird im November in Neuenburg in Betrieb genommen. Bis Ende 2015 werden die so genannten
Generalanzeiger in weiteren 16 Bahnhöfen ersetzt, wie die SBB am Freitag mitteilte. Darunter sind Zürich,
Bern, Basel, Luzern, Lausanne und Genf.
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BAHN: Stadler-Rail-Konzernchef Peter Spuhler will zwei Beschwerden von Konkurrenten gegen den
Milliardenauftrag der SBB für die neuen 29 Triebzüge Nord-Süd nicht tatenlos hinnehmen. "Wir werden
kämpfen", sagte er im Interview mit der Zeitung "Nordwestschweiz". Er habe "keine Ahnung", ob die
Beschwerden der Unternehmen Alstom und Talgo die Auslieferung der neuen Triebzüge verzögern würden.
Nach Angaben der SBB sollen die Züge ab 2019 in Betrieb gehen. Die SBB hatte Stadler Rail am 9. Mai den
Zuschlag erteilt. Neben dem Kauf der 29 Züge sicherte sie sich vertraglich auch eine Option für bis zu 92
weitere Züge. Das Auftragsvolumen beträgt rund 980 Millionen Franken.

INNOVATIONSPARK: Die Projekte des Kantons Aargau und der Nordwestschweizer Kantone haben im
Werben um einen Netzwerkstandort des Nationalen Innovationsparks eine erste Hürde gemeistert. Bei den
sechs anderen Projekten sind noch Sachverhalte zu klären. Das gab die Volkswirtschaftsdirektorenkonferenz
bekannt. Es gehe um Fragen zur wissenschaftlichen Kompetenz, zu den Arealen oder um organisatorische
und finanzielle Belange, sagte VDK-Generalsekretär Christoph Niederberger der sda. Mit dem Nationalen
Innovationspark wollen Bund, Kantone, Wissenschaft und Wirtschaft die Wettbewerbsfähigkeit der Schweiz
sichern.

GEMÜSE: Die Spargelproduzenten in der Schweiz können sich auch ohne Grenzschutz auf dem Markt
behaupten. Dieses Fazit zieht das Bundesamt für Landwirtschaft. Seit der Aufhebung der Schutzzölle im Jahr
2009 stieg die Produktion im Inland auf Kosten der Importe. Während von 2005 bis 2008 im Mittel 249 Tonnen
einheimischer grüner Spargel angebaut worden waren, waren es 2009 bis 2013 303 Tonnen pro Jahr. Im
gleichen Ausmass sank die Importmenge. Dennoch bleibt der Marktanteil der einheimischen Produzenten
sehr tief: Zwischen 2009 und 2913 wurden jährlich noch 5323 Tonnen Spargel eingeführt.

BUNDESGERICHT: Die Staatsanwaltschaft Zürich hat von der Credit Suisse gelieferte Bankdaten an
Kolumbien weitergeleitet, ohne eine eigene Strafuntersuchung zu eröffnen. Das Bundesgericht hat eine
Beschwerde der Kontoinhaber abgewiesen und das Vorgehen gutgeheissen. Wie es die gesetzlichen
Regelungen vorsehen, hatte die Credit Suisse der Meldestelle für Geldwäscherei mitgeteilt, dass auf ihren
Konten Geldtransfers von Kolumbianern vorgenommen worden seien, die auf deliktische Tätigkeiten
schliessen lassen. Die von der Meldestelle erhaltenen Informationen leitete die Staatsanwaltschaft Zürich
unaufgefordert nach Kolumbien weiter.

GRENZSCHUTZ: Garanto, die Gewerkschaft des Zoll- und Grenzwachtpersonals, hat einen neuen
Präsidenten. An ihrem Kongress in Thun wählten die Delegierten den 49-jährigen Zollfachmann Urs
Mauerhofer ins Amt. Dieser möchte, dass Garanto eigenständig bleibt, wie er der Nachrichtenagentur sda
sagte. Dies sei eines seiner wichtigsten Ziele. "Erst wenn dies gar nicht geht, kommt ein Zusammenschluss
mit einer ähnlichen Gewerkschaft in Frage." Garanto habe diese Strategie vor vier Jahren beschlossen. Sein
Amt als Zentralpräsident tritt er Anfang Juli an.

MEDIEN: Die AZ Medien AG will die Herausgeberin des "Oltner Tagblatts", die Dietschi AG, ganz
übernehmen. Das Aargauer Medienhaus von Peter Wanner bietet den übrigen Aktionären einen Preis von
2500 Franken pro Aktie, wie beide Unternehmen gemeinsam mitteilten. Die AZ Medien AG besitzt bereits eine
Mehrheit an der Dietschi AG. Sie hatte sich vor zwei Jahren mit vorerst 33 Prozent am Aktienkapital beteiligt.
Im Mai 2014 wurden ihr dann von mehreren Aktionären weitere Aktien angeboten, sodass sich die
Beteiligungsquote auf über 50 Prozent erhöhte. Das Angebot an die restlichen Dietschi-Aktionäre läuft bis
zum 6. August 2014.

GASTRONOMIE: Beim Zürcher Schauspielhaus wird es nun doch keine McDonald's-Filiale geben. Die
geplante Umnutzung der Liegenschaft von einem Bürogebäude zu einem Gastronomiebetrieb habe sich als
sehr komplex erwiesen, begründet McDonald's diesen Schritt. Die Pläne von McDonald's, an der Rämistrasse
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36 eine Filiale zu eröffnen, waren beim Schauspielhaus auf Kritik gestossen. Dieses bezeichnete die
Fastfood-Kette als "nicht passend" für den Pfauen. Das Schauspielhaus hatte nach Bekanntwerden der
Baupläne 6500 Unterschriften gegen die Fastfood-Filiale gesammelt. Die Bögen wurden jedoch nicht bei der
Stadt eingereicht, da es sich nicht um eine Petition handelte.

VERMISCHTES
KINDSMISSHANDLUNGEN: In Schweizer Kliniken sind 2013 mehr Kinder mit Anzeichen von
Misshandlungen behandelt worden, nämlich gegen 1300. Das sind 13 Prozent mehr Fälle als im Jahr zuvor,
wie die Fachgruppe Kinderschutz der Schweizerischen Gesellschaft für Pädiatrie mitteilte. Die Fachgruppe
führt die Zunahme auf eine erhöhte Sensibilisierung sowie einer besseren Erfassung zurück. Etwas mehr als
ein Viertel der Kinder wurde körperlich misshandelt. Je ein weiteres Viertel wurden psychisch misshandelt
oder vernachlässigt. In etwas mehr als einem Fünftel der Fälle wurden Kinder sexuell missbraucht. Drei
Kleinkinder starben an den Folgen der Misshandlung.

RÜCKKEHR: Der seit Sonntag flüchtige Prostituiertenmörder von Genf hat sich den Behörden gestellt. Wie er
es angekündigt hatte, kehrte der Mann, der zuletzt in Halbgefangenschaft seine Strafe absass, am späten
Donnerstagabend in die Vollzugsanstalt "La Pâquerette des Champs" zurück. Er umgehend verhört wurde,
wie der Genfer Sicherheitsdirektor Pierre Maudet im Westschweizer Radio und Fernsehen (RTS) erklärte. Der
Mann befindet sich nun wieder in einer geschlossenen Haftanstalt. Laut Aussagen seines Anwalts hat er
während der Zeit seines Verschwindens keine Straftaten verübt.

MILLIONEN-KLAU: Am Genfer Flughafen ist eine Tasche voller Juwelen im Wert von 2 Millionen US-Dollar
verschwunden. Nach Aussage der Besitzerin, einer Touristin aus einem Golfstaat, wurde die Tasche auf
einem Parkplatz vor dem Flughafen gestohlen. Der Wert der Juwelen beläuft sich nach ihren Angaben auf
rund zwei Millionen Dollar (1,8 Millionen Franken). Polizeisprecher Jean-Philippe Brandt bestätigte einen
Bericht der Westschweizer Tageszeitung "Le Matin". Der Diebstahl geschah bereits am Montagnachmittag.

LEBENSMITTEL: Der Grossverteiler Migros stellt die Zusammenarbeit mit einem Produzenten von
Pferdefleisch in Kanada ein. Das Unternehmen erfülle die geforderten Vorgaben an das Tierwohl nicht
ausreichend, lautet die Begründung. Die Migros stoppt den Verkauf dieses Pferdefleisches in einigen
Wochen. In den Läden werde ein reduziertes Sortiment an Pferdefleisch-Produkten angeboten, bis wieder ein
neuer Lieferant gefunden sei, teilte der Migros-Genossenschaftsbund mit. Dieser müsse die Schweizer
Tiervorschriften einhalten können.

VELODIEBE: Beim Sportartikelhersteller Scott im freiburgischen Givisiez sind am vergangenen Wochenende
rund 200 teure Markenvelos im Gesamtwert von einer Million Franken gestohlen worden. Den Dieben war es
gelungen, das Sicherheitssystem des Unternehmens zu umgehen. Die mutmasslichen Täter verschafften sich
in der Nacht von Samstag auf Sonntag Zugang zum Gelände. Die Zweiräder luden die Diebe auf eines oder
mehrere Fahrzeuge.

HOTELBRAND: Beim Brand des Golf-Hotels in Amriswil TG haben am Freitagmorgen sechs Personen
Rauchvergiftungen erlitten. Sie mussten ins Spital gebracht werden. Die Feuerwehr rettete mehrere
Menschen aus dem brennenden Gebäude und löschte den Brand. Ein Passant hatte kurz vor 7 Uhr starken
Rauch bemerkt und Alarm geschlagen, wie die Thurgauer Kantonspolizei mitteilte. Als die Einsatzkräfte der
Polizei eintrafen, schlugen Flammen aus dem zweiten Stock des Hotels.

HITZEWELLE: Wettermässig ist der Auftakt zu sonnigen Pfingsttagen gelungen. An vielen Orten war der
Freitag ein Sommertag mit Temperaturen von mehr als 25 Grad. In Sitten VS gab es den ersten Hitzetag des
Sommers, es wurde 30,3 Grad warm, wie die Wetterdienste MeteoNews und MeteoSchweiz mitteilten.
Mehrere Städte, darunter Zürich, Basel, Chur, Interlaken und Delsberg, hatten mit Temperaturen von mehr als
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25 Grad einen Sommertag. In Chur trieb der Föhn das Quecksilber bis 28,8 Grad hoch, in Interlaken gab es
wegen des Föhns 25,6 Grad. In der Westschweiz und im Tessin war es wegen Wolken etwas kühler.
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